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Editeur-Propriétaire et Rédacteur en chef:

tres que ceux des ministres et des chefs de l'op-
position. C'est le bill des élections qui a servi
d'arère à cet exercice oratoire.
Comme de droit, M. Chauveau a présidé à

la joute, et s'il n'a point, à la fin de la oérémo-
nie, couronné les vainqueurs, c'est uniquement
afin de ménager les amours-propres parlemen-
‘aires aussi susceptibles que des vanités d'éco-

L'amendement de Sir John A. Mac- (lier.

donald à la motion de M. Blake a été
emporté par 87 contre V0.

Voici la division: !
Pour : MM. Anglin, Archambault, Archibald, |

C'est le Dr. Fortin qui est entré le premier
en lice. Ou sait avec quelle rondeur, quelle al
lure dégagée, il aborde les questions. C'est le
type le plus franc que nous ayons en ‘’hambre
du canadien moderne. |! représente parfaite

Ault. Paty, Beaubien, Bellerose, Benoit, Ber ment le côté généreux et vaillant de notre

trand, Blanchet, Brown, Brousseau, Camerou,
(Inverness), Campbell, Carling, Caron, Sir G.

E. Cartier, Casault, Cayley, Chamberlin, Chau- |

veau, Cimon, Coffin, Colby, Costigan, Coupal, -

trawford, Duoust, Dobbie, Dufresne, Lunkin, :

Forbes, Fortin, Gaucher, «iaudet, Gendron,
Grant, Gray, Grover, [lolmes, Howe, Hunt,|

Hurdon, levine, Jackson, Keeler, Killam, La
certe, Langevin, Langlois, Lapum, Lawson, Le-

visconte, Macdonald (Cornwall), Nir John Mae.

donald, A. Mae! male TAntigonish), Macdonald |

(Lunenbourg). Macdonald (Middlesex), Mus

son (Soulange- | Masson (Terrebonne), Me-
Carthy, Mebreevy,  MeKeagney, Lunrrison,

«rl'onnor, Per: , l'insonneault, Pope, Pouliat, ;

Hay, Real, Renauld, Robitaille, Ross (Cham
planÿ ose (Victoria), Ryan (Montreal), Sava-

ry. Seriver, ShanlysimpsonStephenson Street,
Dilley, Tapper, Walsh, Workman, Wright con
tow. Total RT.

MM Bochar dd, Bike, Holton, Bow.

vast, Bowell, Bowman, Brown, Burpee, Cart

voll, Cameron d'igrond, Caurtaichaet, Cheval,

¢ nnell, horion. Drew, Ferguson, Ferris, For
tin. tieoffiion, Gibha, God, Hagar, Holton,

Joly, Kempt, Kierskowsky, Macdonald (Glen-

caryss MeBiwrboe, MacKenzie, Magill, Mes ul

tig, MeConkey, MacDougall (Renfrew, Me
Momes, Merritt, Metealfe, Mills,

Vietorin try Mutao, Paquet, Pelletier, Po
chard, Poser, Redford, Ross (Prince Blower do,

Ross eWollington), Ryd, NSeateherd, Spica,

South, Snider, Surton, l'hompson chardimand
Sremblay, Wallace, White, Whitehead, Wo,
Wright “York, Ont) Young. Total 60,

hnmédiatement aprés, M Oliver n
propose une motion déclarant qu'a l'a-
venir aucun subside extraordinaire ne
serait accordé aux proviiiees,

Cette motion acceptée par de gouver-

nement, à été votée par 134 voix cone

tre 19°

ML Wood a vouly faire ajouter a la

motion ces mots: * Que des mestres

solent prises pour rendre unpossiblie
toute mmesure de ce genre.

Cot amendement repoussé par le
gouvernement eute rejetée par 55 voix

Contre,

Morrisen

contre af

rer da Chambre a discute de nou-

veut le iil des hanques

Mouton a critiqué Fonission dus

petits billets

Sir GB Cartier Tur a repoudu ©
Catats ait deft de dire quelle serait x

propre polinque financivre,

MM Cartwright ot McKenzie ont

parle dans de que M

Holt

Une tongue disetission s'estentragee

méme sens

wisiqet dela Banque de T Varig ue

lritannique du Nord.

—

Lettres de la Capitale

Ottawa, UN mares.

Comme je vous l'annonçais. nous avous en

ane serte de discours francs. Toin de Sen

Hentrer Gdoux, les deputes anglais en out ete
charmes et y ont prêté autant d'attention qu'ils

Et protent gonétalemnent aux discours an

i

ruce. Ha du feu, de la bonhomie, des connais
| sunces générales et spéciales, un grand fond de
sentiments et d'instincts patriotiques. Si j'avais
à faire connaître notre députation à un étran
gvr, c'est d'abord au député de Guspé queje le
présenterais,

M. Bellerose est venu après M. Fortin. C'est
un tout autre homme. ll représente dans nos
Chambres quelque chose du personnage que
jou:uit dans les Chambres françaises feu M. Du-
pin aîné. C'est l'homme au franc parler, à

les autres hésitent et se consultent,
façon, comme on dit, ses souliers du Danube
dans les plats.

Le Dr. Ross à combattu le serutin secret dans
un excellent discours, et en cela je crois qu'il

VE
sltEEE

   

Quotidienne.—Vendredi, ler Avril 1870,
  

  

JOURNAL QUOTIDIEN
 INETCTW,

buitaine. On s’est occupé de la loi de police,
on a fait choix de magistrats et de juges de
paix ; cependant la nomination des magistrats
stipendiaires a été renvoyé au mois de mai.

A.

flmmerr—m

Informations.

On lit dans le Daily Telegraph qu’une force
de 2,000 à 3,000 homures sera envoyée par stea-
mer au Fort William à l'ouverture de la navi

gation et de là par terre jusqu’au Fort Garry.
La force se composera principalementde volon-
taire: de Québec et d'Ontario. Grand nombre

de volontaires ont déjà offert leurs services.
Quelques Indiens seront engagés comme

éclaireurs et accompagneront les troupes volon-
taires, II est probable qu'un petit corps de ré
guliers de l'Artillerie Royale et des Curabiniers
feront partie de l'exp:dition. L- commande-

ment des troupes sera donné au Col. Walseley,

parait il. .

Une dépêch- spéciale expédiée de St. Paul,

Minnesota, nu Telegraph, rapporte que le New
Nation a dit que quatre individus, John Grant, 
Quatre prisonniers ont été relichés ; ce sont

MM. Melean et son fils, Win. Sutherland et H.
Taylor.

Les canudiens-français quittent en grand

 

{n’a eu ni tort ni raison. Le scrutin secret est up | Hombre la Rivière Rouge.
. . . !

s¥steme comme un autre, qui va bien tant qu'il |
“est nouveau et que les électeurs n'ont pas appris

Donald Smith, parti «lu Fort Gar y le 10 mars,

1a luissé le 39 St. Paul pour le Canada, It dit

W. August, Norton, John Hamel, et Angus Me.’
allure carrée, au geste brusque et qui, lorsque | Carry, ont été arrétés pour avoir comploté con-

met sans |tre le gouvernement provisoire.

TCIIN INTE)

HECTOR

 

Nonobstant tous les pouvoirs et priviléges
dont Mgr. Taché puisse jouir en qualité de
commissaire auprès du gouvernement fédé-
Tal, le gouvernement provisoire une se dé.
partira pus du programme qu'il s’est fixé et
qu'il a mis à exécution pendant son ab
sence. Le gouvernement provisoire a été établi
et mènera à bonne fin l'œuvre commencée par
lui. I! ne souffrira aucune intervention jusqu’à

ce qu'ayant accompli sa mission, il cède sn pla-

ce 4 un autre,

D'autre part, la même feuille, dans un article
intitulé ‘la Guerre,” dit: Nous avons des in-

dices que, si nous ne voulons pas nnus vendre

| au gouvernement canadien, nous aurons une
guerre. Si les troupes impériales viennent ici,
ce sera le devoir le tout le territoire du Nord-
Unest, Indiens et Blancs, dé s'unir ensemble

i pour défendre la enuse commune : si on nous
| déclare Lu guerre, préparous nous y ; prépa

rons,nous à défendre n0= «droits,

 
| M. J. A.N. Provencher à luiss" l'embiua le

, 2 courant, poumle Canada en compagnie de

| plusieurs metis franco eanadiens.

On écrit d'Ottawa à lu Winer

‘Je suis heureux de vous apprendre que
; l'honorable représentant de Quebee-Cent @ est
beaucoup mieux, grâce aux <oinsempressés des ;

bonnes Nœrurs-Grisea, Un pense que M. Simard

! pourra sortir dans quelques jours 7

Om lit dans le Constifufionel
On dit qu'une compagnie américaine s'est de

à dojouer les entraves qu'il met à la corruption, ‘AU À son départ le conseil du gouvernement nouveau adresse à MM. MeDongall pour ache
Mais ane fois queles rases out commencé, que | Provisoire était en session et qu'il diseutait les ter du fer eu canon, moles las droits énor “de Ia franchise électorale soit en rapport avec

i oo ; J, - ve . > 7 Lo. .
le contre-systémeest bien organisé par les cu. , MOYENS d'ou venirä um réglement définitif et pes dont le gonvernement de Washington le lex legislatures locales, soit avec le Parlement

FABRE

durant la nuit qui précède la confection da
bulletin.

Après discussion, le comité convient de fixer
AU preimier mai l'exécution du recensement.

Sir Fruncis Hincks ayant proposé la seconde
lecture de son bill sur les Banques, l'Opposi-
tion s'y est refusée soua prétexte que )e minis-
tère s'était engagé à discuter aujourd'hui aa
mesure électorale, et que la Chambre n'est pas

prête à reprendre le debat sur le projet du Mi-

nistre des Finances. Eufin, de consentement

mutuel, le bill subit sn deuxième lecture pro
forma et la discussion en est njournée au Comi-
té général qui siégera demain.
La Chambre s est ensuite occupée de l'étude

dubill électoral. Ja première question soule-
| vée n été celle de la différence qui va résulter
de lu ruesure entre la franchise électorale dé.
terniinee pour les légishatures particulière du
Cannda et eelle que l'on veut établir pour le
Parlement génér:1. M. Fergusson n demandé
que Ia franchise délimitée par la législature
de chaque province fit aussi celle du Canada.
(est le plus sûr chemin d'arriver, a-til dit, à
l'uniformité, et à une économie considérable,

car j'estime à $70,000 les frais qu'entrainerr

dans la seule province d'Ontario la confection
des cahiers d'électeurs en vertu du bill actuel.

Quoique cette proposition ai été déclarée
hors d'ordre par le président des Communes,
M. MeKenzie a néanmoins parlé dans le même
veus en disant que si elle eut été adoptée, le

bill se serait trouvé considérablement diminué,

attendu que la majeure partie de ea rédaction
! est consacrée à organiser le système contraire.

| Le Dr. Tupperest en faveur de l'uniformité

 
bideurs, il vant encore moins que l'autre et est ; satisfaisant de lu question uvec le gouverne. frappe a la Trantiors, Mas tont te fer qui sert: fdéral, I se peut qu'on doive faire exception
plus illusoire.

Le député le Champlain Sexprime avec ar
taut de fuvilite que de correction et d'élégance.
Nous avons eu ensuite un discours de M.

tinudet. le veal type de l'orateur populaire, qui
rikénte comme Un avocat sensé et s'exprime

comnie nn hommelettre. 1] est aussi

l'enceinte legislative,
de l'entrain;

il trouve des phrases, des mots qui éJucident

du couple sujet qu'il traite, qui font saillir le

point de vue qu’il veut mettre en lumière. Il
faut le voir devant le peuple, il lui explique

À l'aise
ats 1 A > 4 quaee dans

grad basting. Ha de la verve,

ment fédéral,

A l'assemblée du IR, le Major

: Bonlton et un pri onnier métis ont été libérés.
(n'y à pas de ds ute que tous les autres pri
sondiers seront relâches. Donald Smith confir-
“me la nouvelle de l'exécution de Ssott, mais il

est d'opinion que l'affiire se réglers sans an-

vonseil, le

tre effusion de sang.

des fournaux do MMO Me Doves dbappartient par
contrat dun - compagnie de Montréal, Lorsque

cet engagement «hu, MM Mefongall

trouveront assmmoment aux Etats Unis unanae

ser

ché avantageux. La fer nn puis

grande demande
Deis nous avon< eu oceuston de per à nos

lecteurs de Vesphoitation de minerai de fer

cto en plus ;

pour Terreneuve et le Nord Ouest, mais dans

les quatre provinces d'Ontario, Québec, Nou
{veau Brunswick, et la Nouvelle Ecosse, In diffé-

renee est peu de chose et il suffira de moditier ;
«nelques détails pour établir celte uniformité.

D'apres lui, le controle de cette question de

vrait apoartenir su Parlement fédéral qui empé

chevait sinei les changements que voudraient
Lorsqu'il a quitté le Fort trarry, tout etiit commencerà Le RivirenuxeV hos, presde St, faire les provinces dans la tehure foncière,

tranquille. Pavil par M Toujiu. de SU François, et quel , I'esten faveur de l'abaissement du oens èlec-

| La Press dit que le ‘ton, Hancock à eu des ques autres citovers entreprendnts. Aujour-; toral, parceque au niveau oùil est aujourd'hui
instructions du Département de la guerre d'é-

:tablir un poste militaire à Pembina, et
d'hui, pic aux capita de M Barsadonr ae

tout d'une façon lcimineuse; il est homme à doit y envoyer bientot deux compagnies d'iu- et promet de rapporter des ficnits abondants.
lui faire comprendre la constitution.

Ducôté de la gauche, nous avons eu trois,
discours, celui de M. Fortier à été«le plus origi
tal, Le député d'Yumaska est un homme gui
pense par luiméme et qui dit ce qu'il pense

comme il le pense. I va dioit au but, sans
bronher.

Des le college, «1 je m'en souviens bien, M.

Bichard avait du goût pourl'éloquence. Il ni

ursit à havanguer ses camarades. Il a tenu les
protuesses de ses débuts. H y n de l'orateur en

tui: il ne lui faudrait pour prendre son vérita
ble rang qu'un milieu plus favorable. TH

difficile pour un homme nouveau, surtout s'il

est Cavlien francais, de ve faire une réputa-

est

tion a ba Chante des Communes, Rien n'y

prête. MO Beehard anrait oté mieux plnes à la

Chuntre focale. U yaurait Lien vite marqué

pr ses Hiscours et l'indépendance de ses vues,
Entin, M. trodin à exprimé ges vu s avec

clarte et modération.

En sonne, on est fort content parmi les de

putés ot au dehors de cette discussion françai-e.

Le faut espérer qu'on n'en restera pas là et que
nous verrons ces faits d'armes oratoires se re

tela donne aux

gvns d'Ontatio ot surtout des Provinces Mari-

times, une bonne lee ide ce que doit être la lé
gislatare de Qu-bec

Le cabinet local n terminé ses séances par

the promenade à Hall, Tos usages constitu

tionuels ont leur côte formaliste comme les tr--

ditions moraurchiques. Ni le cabinet n'avait
pas traverse [es pants et été tenir Une réunion

extraordinaire sur lv de lu Province de
(Quèbee, tout ce qu'il avait décide restait lettre

morte.

La chose aurait été fâclhieuse, car b:n nom

nouvelter de temps à autre

tre de décisions Ont été prises durant cette‘

‘ fanterie.

A Toronto, 206k quarts de lard et de fleur

jont eté emmagzsinés au quai Milloy pour être
expédies aux troupes dans le Nord Quest.

Une dépiche spécinle adressée au Trlegruph

de Toronto, et datée de St, Paul, Minnesota, le

31 mars, dit gue Donald Smith, wut en contir-
want la nouvella de l'exécution de Scott ne dit

pas «1 tiel a déclare s'être port* à cette ex

tremité dans le but d'assur.r la paix publique.

Mace et d'autres prisonniers qui ont pris la clef
des champs avec Scott,avant de join tre le corps

d'armée de Boulton, disent positivement que

Scott était un prisonnier famitif: qu'il n'avait
Jamis été Hibére par Biel, vt gue par consequent

nett pas prsounier sar parole.

Hs rapportent gue les colons Goose oot om

glais sont exaspéres de Dinsolenee de Tiel
muis les loyaux sujets ne veulent jrs

prendre quelque chose contre lui parce puits
craignent de manquer d'appui, Move ot des

autres prisonniers disent que lon parisit de
Scott comme d'un eon-miuachaurne de Riel, ve

QUI à pousse celui cia son deharras-er conme il

l’a fait.
que Scott fut fusille quuee qu'il «tal Un oran

giste déclare, conséquemment ennemi des prè-
tres, et que c'est le «Terge qui à ondonn

lis ajoufertaussique Tel à ondonne

son

exécution.

D'autres lettres re,
Compagnie de la Baie d'Hudson de leur corres

pondant à Fort Grry donnent des details cir
constancics de l'exécution et disent que lel a

pris pourprétexte que Seoit était un homme

dangereux qui lui avait manqué de parole.

Relativement à la nomination de Mgr. Vache
comme l'un des délégués auprès du gouverne-

ment fédéral pour régler la question, le New

Nation dit :

es par les agents de la

(Avec l'énergie indomptatd> qu'en Taie una

M. A. faltuée aheveite construi-

forges à 5. Tite et vous apprenons que les tra
vaux d'exploitation canne neeront bientôt,

Le miner de fer et le sale magnétique

abondent dans notre pars. (est à nous À

pas lais-er ces élement-cte riehes 0

  lits

des puains étrangères <cnos pouvons les exphoi

ter notu- Memes

Conia? cm Hit dans 17,05 4 cles

Six {uniles viennent de partir de Ste. Jatie

de Somerset pren be fat iss eas paler de

pres de étu Tjenne- gens quil -y Louvaient

déja en jeuvier dernier.
Plusieurs fermiers anglais et ecosstis d'In-

verness, cantons de PEstatfrent leurre terres en

vents pour se rendre dans l'Ouest Les bons

habit nits des vicilles paroisses pourraient ac-
qurie de bolle= proprictes a d'assez bornes

condition.

—_

PARLEMENTAIRES.

Sance du 0 maps ISTO

DEBATS

Hier, La Chhanbre des Communes à slégé en
comité général ponr tesaner la discussion du

bill de Recen-ement. L'honorable auteur de la

mesure, M. bunk 2, à proposé de fixer le mois

de juin comme l'epoque à laquelle devra se

faire le recensemmtit gén“ral du lanada. MM.
Fortin et Archibald ont demandé que chaque

famille fit connai Lins son bu'i-tin les noms

deses membres ateerts a 15 peche. anx chan

tiers et vilieurs. Sir Jolin icrépondu quels

moyen le plus logique et ie moins sisceptible
d'erreurs état de prendre tes nou s de tous les

indict lus qui

de grandes;

tomer en

le Pusletuent te ropresente point l'intelligence
quil Montreul, l'entreprise ude gran les proportions elle bslent de ia nation comme3) le ferait sous

| l'empiré da suifrage universel. C'est lorsque le

cens électoral [qualification] se trouve élevé.

qu'« Lou le plus de corruption, car plus on at

tache d'honneur au titre de metibre des Cown-

munes, en geudant plus difficile d’y arriver,
plus on excite l'ambition des prétendants, ainsi

que cela so voit en Angleterre.

ML Dorion et Bluke partagent l'opinion que
lu franchise déterminée par les Législatures la.

cales devrait être celle adaptée pur le Parle

went {2déral, comme la chose xe pratique en

Angleterre pour les trois Royaumes et aux

Etats Unis.
Suivant M. Langlois,

qu'on peut faire an bill est l'énormité des frais

aussi suggère til
de xe servir des officiers du recensement pour

i

Iv grande objection

JU entrainers son execution :

confectionner en mème teups les c hiers d'e

Jacteurs.

Sir John ec réponda que là ‘'onstitatibn ne

donnait cneun pouvoir au qeurlement federal
surle- officiers des municipalités, non plus que

<ur los décisions des legislarures local a quant

«a leur mole de d-teruiinerles conditions de la

franchise electorude 5 il est par conségaent du
devoir du premier de regler cette grave ques ‘

tion d'après ses propres prineipes à C6 stijet,

M est jussible, à t il ajonté,que Luloi entraîne

des frais ; minis la Chambre doit avoir assez de
confiance dans le gouvernement pour se repo

ser sur lui de la discrétion à exercer en pareille

natiere comune dans tout le reste. Sinou
Le premier pas à faire dans une loi de eo

genre, adit Xie John, est de determiner qui

est électeur et qui est eligible c'est à dire cens

élestoral d'un côté, et céns d'éligibilité de l'an

tre. La loi anglaise regarde le suifiage, non
comme un d oi nals compe QU decoir, un i

de icnmmis que le citoyen exercera avec d'au
vs tronvrent on tel rndroit eg” (ant plus de soin ct de vigilance qu'il aura plus

A SEATERAEEEEENL>SEVEEL
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   athged et mgmit a fe mrs om 2 mbm 1

d'intérôta dans le maintien de l'ordre public et
du bon gouvernement. C'est ce qui donne une
si grande supériorité au système anglais surce-
u1 des américaine où le suffrage est un droit
Mont ln loi peut régler l'exercice, mais dont
elle ne saurait changer la nature souveraine
absolue.

Rien de plus désirable, sans doute, que l'uni-
formité sur un sujet semblable, mais c'est en
tâchant de se rencontrer ensemble par des lois
adoptées dans chaque législature qu'on attein-
dra ce résultat si désirable.
Le projet ministériel déclare la propriété fon-

cière comme base des franchises électorales ,
mais le gouvei nementa déclaré qu'il ne repous-
serait aucun amendement raisonnable. Ainsi,

par exemple, la clause qui exige du fermier,
pour lui donner droit de suffrage, qu'il possède
un bail de cinq ans, devra être modifié s’il en

doit résulter 1es injustices.
Ces paroles de Sir John ont eu pour effet

d'ajourner la di-cussion de la mesure qui sera
reprise aujourd'hui, à une nouvelle séance du
comité général de toute la chambre.

Sir Francis Hincks doit déposer aujourd'hui
son budjet devant les Communes.
Répondant à une interpellation de M. Blake,

Sir John a dit que le gouvernement n'avait recu
aucune nouvelle officielle de l'exécution qui
aurait eu lieu devant le Fort Garry à la Rivière
Rouge. Le ministère n pris tous les moyens de
se renseignersur celte inalière aussi ben que
sur d'autres, et il attend incessamment des nou-

velles de la délégation qui doit arriver du Nord.
(uest.

M. MeKenzie espère que si quelqu'un au Fort

Bren

Gar:y est allé jusqu'à Oterla vie à nn sujet ca
| nadien le gouvernement sauru remplir le grave
devoir qre lui incombe dans une telle circons
tance. € Nouveut- Monde.)

——

Nouvel +. l'iverses

- On lit dans l'f'nivers

‘* Nous avons à apprendre a nos lecteurs La
douloureuse nouvelle dde la mort de M. de Mon
talembert. Ile devineront notre doul ur, notre
stup>ur et nos laimes, etne s'étonnerant ques
sile paroles manquent à nos sentiments

Cer événement <ternel pou tons hs catho
ques à élé Annoncé à la Congeegetm des Pères

; de famille réunie dans une des chapelles de li
rue de Sevres.

M. de Merode y wasistuit à lu messe à vote de

nous, Um est venle chercher « la fin de Li ce
; TEMODIE ; DOUX Ie NOUN Somes point dontde
lu terrible cause pour laquelle al “tait appels
, Ausai lorsqu'après la bén“diction, le KP"
vaint x annoncé qu'il venait de recevoir be non

«velle de la mort de M. de Montalembert, com

| tue un ori à peine retenu par Le présence du

saint sacrement est sorli «de tontés les poitrine
Bien des têtes se sont inclinres ensuitu et des
larmes ont coulé. Le R. P.aeu de la peine a
; réciter le De prorondis. L'émotion de tous était

 
indicible. Cette mort pré ne et immninenle de
puis si longtemps 4 paru un coup sabi et re

i rible,

Mode Montdermbert a ote de tous Lost gages

de ce temip> cului que a rendu 4 l'Eglise les se

vices les plus grands et les plus devoues. An
cun de nos lecteurx ve Voulltera . et tous re

“commanderont de toutes leurs murs, au tribu

bal de la mniséricorde de Dieu, Latue de ce vail
‘ant champion de l'Eglise, qui a rendu tant du

SEIVICHH À sA CAUSE.

P'arve Ihe, ple propio fn.

On attend de jour en jour In publica in
du mémoire du cardinal Rauscher contre Van

fuliititité.
Vienne

Le tnemone a ète inqauimie «à

— ‘M Annonce comme devant paraitre tres

ptochamement Une reponse de Mgr l'evèque

Cette r-

elle a ét

si nos Ténseime

d'Orleuns a l'archevêque de Malines.

ponse n'a pas ete unprim-e à Rome:
imprinée en Italie, à Naple

ments Ont exacts,

—UOn commence à parler de la prorogation

 

Fonill>ton de L’'É Vv EN EME NT Hdes tresors. Te rai a besoin de notre zèle, jus |

ti ce qu'il reclame notre sang. Je ne m'atten- ne croyais pas vivre assez pour assister à laser luveuve de mini vienxeonn
DU Ter AVRIL 1570

LA

CONTE DE SOMBREUL
VAR

MADAME LA COMTESSE D\SH. .

|

UN PATLIARCHE.

Le & noût 1702, vers les sept heures du soir,

trois personnes étaient réunies dans una salle
retirée de l'hôtel des Invalides, à Paris, Ces trois

Personnes, un vieillard et deux jeunes gens,
revëtua de brillants uniformes, caussient tras.
sérieusement de choses importantes, à ce qu'il | espérer où craindre en cas d'attaque. Je vous
Varaissait, et se promoaient dans In chambre :

ils semblaient attendre quelqu'un.
‘Charles. dit le vieillard, savez-vous où est;

votre frèie ?

Fe jeune homme rovgit beaucoup et répon-
dit;

. i
*“Je l'ignore, monsieur, je ne l'ai point vu (fixé le jour, monsieur.

depuis le diner.
—Nelui avez vous pas transmis mes ordres | semblait pas les avoir entendus, ceci est intolé-

! rable. Stanislas nous fait attendre d'une façonpour ce soir ?

Je vous demande pardon, mon père, repen-
dant peut-être ne me serai-je pas bien expliqué,
et il ne se sera trompé d'heure.
—C'estune faute, monsieur, et une grande

faute. Dansla circonstance où nous sommes une
minute peut être inappréciable,et le temps vaut

| votre mariage, Quand aura-t-il lieu ?

. gardant Charles de Sombreuil dont les yeux nee
{baissèrent pas devient lis siens.

«buis pas à cette négligener de votre part, mon

fla, et il m'est pénibl> d'avoir à vous In repro- sen comble en ces jours du révolution popu gue vous savez tou Les deux aus

chier.

Charles de Sombreuil s'inclina en silence et’

d'un ur le soumission repantante.

-—Hélas ‘mon enfant, vous av … raison. Jde

chute denotre monarchie. La désordre est 0

laire. Cependant Stanislas est brave, il est fort,
il n'est pns sans armes ; en plein jour,au miheu

des rues de Parisnonnous n'avons rien A crn

* Vicomte, continua le vieillard en s'adres- i dre, il est en:otard, voilà tout.”
, ‘ $

sant 4 l'autre jeune homme, les mesures sont‘

elles prises ? les provisions amassées ? Avez-vous ‘

examiné vous-mrème les canons ? Avez-vous re

Charles s'était approché da la fenétre ét re

gardait dans Ia cour.
* Le voilà, monsieur, il arrive triste et morne.

garde en détail les armies que contient l'arse- ! commeÀ l'ordinaire.

nal ?

Tout est prèt, monsienr le vicomte, nous je suppose. Il apporte peut être de mauvaises plus urgente nous resemble

n'aurons qu'à transporter dans cette salle les

sabres et les fusils pour l'usage qua vous en,

comptezfaire.
-—(Ye-t bien, monsi:ur, votre activité est

louatile : vous Méritez la confiance que je vous

accorde at le compte que j'ai rendu do vous au

roi, |

Sa Majesté a daigné vous parler de moi, '

mon généinl ?

—Sans doute. Elle m'a demandé des notes

sur mon état major, sur ce que nous pouvons

ai porté on tête des féaux. Il a été question de

—Mffis bientôt, répondit le vicomte en re-

—Mme ln duchesse d'Eponnes en at elle

—Charles, interrompit le vieillard qui ne

inconvenante. Allez vous en informer ; il est
rentré peut-être?

--Mon Dieu ! mon père, s’écria le jeune hom.
me, s'il lui était arrivé quelque malheur! Dans  © temps-ci, tout est possible, surtout d'après
l'événement d'avant-hier.

— Nous allons savoir la cause de sou absence,

nouvelles.

—de crains bien en ellet qu'il n'en apporte

la tête.

Stanislas de Sombreuil entra dans l'apparte

ment.

tot fait poor mw riter mean affection viet pone

pognon do anes.

Jobe regacde connue mon fils, et plat à lien

ferntes que

Tai dans [a bgne du devoir

Les trois jeunes gens échangent an coup

d'ail remplie tintoet de colors, IL était vi

sible qu'ons haine réciproque les divisait, et

que le respect seul forgait MM de sombreu:l a :

conserver les reales de convenraice prescrits

par le gouverneur des Invalides.

* Mais C'est assez nons ocenper de nos diseus-

siona particulières, messivurs une nécessité

\--eyez-vons et

écoutez mot:
"Je n'ai pas besoin de vous rappeler les enr

aujourd'hui : vous les connaissez comme moi,

quoique bien jeunes encore, VOns avez assisté à

des scènes de tamnite fuites pour ouvrir la porte

Bons serons atfagu- Ciel à quelques jours. La

ferm ntation est excessive dans les faubourgs

Saint Antoine et Sunt Marceau: on excite la

“populace, an Legare, eu la tompant sur les in-
(tentions et les pensées des princes, ON 1 cuse

notre ilinstre et malheureuse reine, cette femme

si noble et si grande, de detester les Français,

eile qui leur sacrifie son diadème ! Nous devons
tout provoir, Une des premivres idées des fac

tiens sera de s'emparer de nos avmes. ai pro

Linie zou roi de les défendre, de les soustraire aux

recherches, et c'est ce que nous allons Faire au-
Fjourd hai.

: Vous croyez done, tyounsieur le conte, que

l'hôtel des Invalides offre aux révoltés une proie

digne d'envie ? Nous sommes bien retirés bien

| pas de bonnes, ‘’ répliqua ‘’harles en secouant constances dans lesquelles nous noas trouvons ignorés mâme, ils ne songeront pas à nous, re-

, bit le vicomte.

—Îls y tongeront et ils y ont déjà songé, car
! . “ar . - +

les démarches ont été faites pour séduire nos

“ Vous voilà enfin, monsieur, dit lo comte, À toutes les craintes et pour justiier toutes les : vieux soldats. Bien plus: ils se sont procuré une
presque sévèremant ; avez vous «donc oublié précautions On à trainéle roi à Paris.on à forcé liste exacte des munitions déposées sous notre
mes ordres? ouvotre frère vousles a t-il transmis Sa Majesté à arracher alle mème de sa couronne garde. Je ne snis réellement qui à pu la leur

de manière à vous fournir ane excuse ?
—C'est moi qui suis coupable, monsieur, et importantes : on a enfeime|< fils de Louis XIV.

les préro gatives ‘es plus augustes et les plus f .
donner.

Les deux frères fchang-rent un sourire de

non pas Charles. ll m'avait enjoint Je votre part duns son palais; il ne lui est plus perinis d'nller | doute.
d'être ici à sept heures précises. Je n'ai pas pu’ oublier un instant ses douleurs à la campagne,

ons inutiles, Il axiste dans cet hôtel nne ca-

|

arriver plus tôt, quoique j'aie bien couru, ajou
ta til en s'essuyant le front.

—Et pour quelle raison, s'il vous plait ?

au sein de sa famille et au milieu de ses servi

. teurs dévoués, 11 fant qu'il Loive le calice jus

qu'à la lie, qu'il souffre les insultes les plus

“* Leurs vœux seront trompés et leurs trahi-

chette mystérieuse, comme seulement du gou-
verneur, et où nous allons déposer ces armes

—Permettez moi de ne pas répondre, mon. ‘ grossières sans se plaindre; qu'il aurveiile même| sur lesquelles ils osent compter. Je n'admettrai
; ses larmes, Dans aet état de choses, nne crise à ceito confidence que mes deux fils et le vi.

—C'eat à merveille! Quelque folie de jeune | est imminente; elle no peut tarder à avoir | comte de Sorey. Ils vont me jurer sur leur foi de
hymme apparemment, quelque amourette pas- {lieu. C'est à nous, sujets fidèles, de la diriger chrétiens et sur leur honneurde gentilsIonimes
sagére ; et c'est 14 ce qui vous occupe,lorsqu'il vers un but triomphant, c'est à nous de rendre qu’ils garderont ce secret.

sieur.

s'agit de sauver Votre roi et votre pays ! oh!
monsieur, cela est indigne de vous, indigne du
nom que vous portez,et mon cœur en est blessé

jusque dans ses derniers replis,
—Mon père, Murmura respectueusement

Charles, nous ne sommes pas seuls!

à Louis XVI son trône et sa liberté.
—Que faut-il faire, monsieur ? 1épliqua Stanis-

las partageant l'enthousiasme du vieillard.
—Le roi m'a envoyé chercher Lier Au soir,vous

le savez ; nous avons eu ensemble une conversa

—Je le jure ! s'écris le vicomte.
—Et vous, mes 6ls ? ‘
MM. de Sombreuil ne répondirent pas.
“ D'où vient que vous vous taisez ?
—Nous aurions fait ca serment sans hésiter,

tion décisive et qui règlera toutes nos démar- l'mon pére, dit enfin Stanislas, si vous n'avies
Levicomte est de lu famille, monsieur, ll à ches. Selon les rapports parvenus aux Tuileries confié qu’à nous seuls 0e mystère si important.

Dieu nous garde de soupçonner personne : mais

un étranger est de trop, ce me semble; lors

qu'il s'agit de l'honneur de notre maison, nous

en somnies responsables, mon pere !

-Monsieur®  interrompit le vicomte eu se

levant vivement et en portant lu mau sur la

garde de sou épée.

Calinez vous, vicomte, repligua le viel ard |

c'est à moi de répondre a ces paroles, à mOi, qui

vous #i donné mA contiance, parce queje sais

combien vous en êtes digne, et qui ne me lais-

zerai point influencer par les propos de ces jeu-

nes fous. Vous avez entendu tout à l'heure mon

opinion sur mon aide de camp, messieurs. Lette

opinion est celle d'un homme de près ce quatre-
vingt ans, auquel le malheur à appris l'expe

rience. J'ai voulu que M. de Sorcy axsistat à

cette conférence, et vous l'accepterez sans ro

flexion, paroe que je suis votre père et votre chef”

— Puisque vous l'ordonnez, monsieur, repon
dit Stanislas, nous vous jurons obéissance à prè
sent et toujours ; munis nous devions vous dire

: ce que nous avons dit.
—C'est bien. Ne faites pas attention à tout

ceci, vicomte ; et sur(out, jeunes gens, point de

; querelles, point de dissensions. Le roi a besoin

‘de tous ses défenseurs. Imposezsilence à vos
‘ prétentions particulières : songea à votre devoir
“ et à votre pays. Mersieurs,do: nez vous lu main.”

Ha hésitèrent. :
—Donnez vous la muin, vous dis je. Ils n'ont

pas pensé à vous offenser, M. de Sorcy ; ils au-

raient parlé de même pour tout autre étranger :

n'est il pas vrai, mon fils?
—Probable ment, mon père, répondit Char-

les. Yonge donc que nous sommes responsables
devant Dieu et devant vous !
—Dieu et moi ne soupçonneronsjamais qu'un

gentilhomme puisse manquer à sa proie ; so.
yes tranquille! La main, viçomte, je vous en
prie ; Stanislas, Charles, je vous l'ordonne.”

Ils avanoèrent l’un vers l'autre, et se touchè-
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da Concile, wonssulement comme possible,

  

mais comme ames probable.

—L’Osservatore romano est le seul journal
qui paraisse à Rome ct ait quelque intérêt, le
Journal de Rome étant exclusivement consacré
à le publiontion des actes de l'autorité. On lit
l'Osservatore romanc moins à cause des articles
qu'il publie qu’à cause des dépêches télégra-

à que l'on trouve. L'Osservatore romaro
parait à six heures et nous apporte le résumé
télégraphique de vos journéux du matin, et mé-
me quelquefois des événoments de la journée.
L'autre jour, une décision de l'autorité a aus-
pendu pour une semaine la publication de l'Os-
servalore romane. Quel crime avait commis ce
paurre journal ?
On a remarqué dans l'Osservaiore romano da

26 février un article fort long dans lequel étaient
critiquées d'une manière particulièrement amère
les œuvres exposées par les artistes et les fa.
bricants francais. Le ton de dénigisment sys.
tématique de cet article n été blèmé sévère-
met, el c'est pour punir l'Üsservaiore romano
de ses malencontreuses critiques que l'on a
frappé ce journal d'une suspension de huit
jours.

—Le Journal d'Indre et- Loire, qui avait relevé
dans l'Union libérale nous ne savons trop quelle
faute typographique, s'est vu répondre d'une
façon écrasante. L' Union libérale a trouvé dans
ses colohnes le fait suivant, dont la réflexion
est digne de... Calino:

** Ce matin, un cheval monté parun domes-
tique, suivait assez vivementla rue noyale, lors-
qu'un ancien boule dogue s'élance vers lui pour
le mordre au pied ; le cheval lui détache ausai-
tôt une ruade et l’étend raide mort.

“ Il serait à desirer que cer exeurtk PUT
PROFITERà unefoule de chiens qui ont la dange-
Teuse habitude de poursuivre de leurs aboiements
les chevaux de voiture !!. ete.

—La Correspondance du Nord-Est nous trans-
met la dépêche suivante, que nous reprodui-
sons sans commentaires :

Il paraît de plus en plus certain que la plu
part des évêques hongrois et autrichiens vont
quitter Rome, sous divers prétextes, vers l'épo-
que de Pâques, Cela ne peut mangner d'exer-

cer une certaine influence sur Ia marche ulté-
rieure du Concile.

—Le Medjmoaaai Harudis, organe des catholi-
ques arméniers, publie un article consid-rable
établissant quelle marche ceux-ci comptent
suivre dans leurs rapports avec Mgr. Pluym, le |
délégué du Saint-Siège.
Dans ce document, les Arméniens se décis

rent catholiques, acceptant tous les dogmes,
mais repoussant tout ce qui porterait atteinte à

 

enrép rar

FAITS DIVERS.
NOUVELLE PUBLICATION.—Nous sommes en re-

tard avec M. l'abbé Uvide Brunette, professeur
: de Botamque à l'Trriversité Level, mais nous
espérons que M. l'abbé nous pardonners cette
négligenss forcée. Le renommé botaniste s eu
l'obligeance de nous faire parvenir un oxem-
plaire d'un nouveaulivre qu'il vient de publier
ot qui a pour titre: Elsments de Botin gue of de
Physiologie véyelale. Le nom de l'auteur suffit
pour sousdatiner une idée du mécite acientif-
que de l'ouvrage. Outre les témoignages flat
teure de la presse, l'ouvrage a reçu la plus

 

des sociétés acientifiques, en particulier du Mi-
niatère de l'Instruction Publique et du Conseil
d'Agriculture de Québec, comme on peut le
voir au commencement du livre.
L'ouvrage eet rédigé avec an très grand soin,

et d'une manière si précise et si claire qu'il est
à la portée de toutes les personnes qui veulent
se livrer à l'étude si agréable de Ia Botanique ;
avec un livra semblable tout le monde peut
étudier cette science avec suocès. *
L'ouvrage est divisé en deux parties ; lo. les

éléments de la Botanique et de la physiologie
végétale ; une petite Flore qui accompagne le
traité et qui n'en cst pas la partie la moins im-
portante, constitue la seconde partie. Le meil-
leur moyen, dit l’auteur, de répandre le goût
de la science si utile et si agréable de la Bota-
nique, c'est de mettre les élèves, et ceux mème
qui débutent, dans la possibilits de trouver
par eux-mêmes le nom des plantes. C’est pour
cette raison que M. l'abbé Brunet à fait suivre
son traité d'une petite Flore simple et facile,
qui renferme les plantes les plua connues du
Canada: il y a fait entrer tous les végétaux les
plus intéressants du pays, tels que les grands
arbres, les arbustes à fruits, la plupart des
plantes employées dans la médecine populaire,
enfin les mauvaises herbes qui infestent les jar
dins et les champs des cultivateurs. Pour facili-
ter l'intelligence de cette Flore,l'auteur a, aux
noms latins, ajoutés les noms vulgaires sous
lesquels les plantes sont connues dans les cam-
pagnes.
Le traité est parsemé d'un grand nombre

de vignettes qui sont dues au crayon de M.
l'abbé Brunet. Quelques-unes de cea vignettes
sont artistement rendues.

La reliure en est élégante, voire mème co.
quette : quant À ls partie typographique il suf-

fit de mentionner que l'ouvrage sort des ateliers
de M. P.G. Delisle, imprimeurs.
Nous voudrions voir mis entre mains des

élèves de toutes les écoles et grandes maisons
d'éducation, un ouvrage aussi bien fait et sans
lequel nous ne pouvons concevoir de biblio-
thèque particulière Lien organisée.

11 est en vente chez M. Crémazie, libraire. 
ce qu'ils disent être leurs droits et leur antique| rue Buade, à raison de 50 cents.
autonomie. |

Ils relevent avec quelque amertume les ter-!

mes du tél-grumme de Mgr. Hassoun disant:
que la cour de Rome est décidée à agir tnexora:

blement, et ils déclarent qu'en présence de cette
attitude, la communauté arménienne catholi- |

que n'entrera en négeciations avec le délégué :

que sur les bases de la déclaration faite par la :

communaut* le 5 février. —(n voit que la situa.
tion n'est pas sans gravité. |

— …— :

Nécrologie. i

Les derniers journaux de Londres, en Angle- |

terre, nous apprennent le décès d'un homme
distingué, bien connu en Canada. .

Monsieur David Macloughlin, docteur en mé.

i
i

RECTIPICATION.—Qn se rappelle que les jour
naux du 17 mars ont parlé d'un canadien qui
AVait été rossé par deux fils de la Verte Erin
faissit partie de la procession. Le cana
dien en question aurait voulu franchir les rangs
de la procession : cette démarche qui n'aurait
pas réussi à son auteur lui aurait valu par des-
sus le marché quelques taloches bien adminis.
trées. Eh bien, nous sommes autorisés a dire
quel'affaire n'est pas arrivée telle qu'onl'a rela-
tée. La Société Irlandaise à ordonné des inves-
tigations à ce sujet et a fini par découvrir que
l'individu aurait reça la rossée sus-mentionnée,
pendant la messe, par une bande de vau-
riens stationnée à la Porte du Palais.

TCE ACCIDENTELLEMENT.— Hier l'après-midi, un

haute approbation des maisons d'éducations, 4

  

   

 

ganise ici. Le premier steamer partira le 5
evril. C’est le Lady Darling.
—Las steamers Paraguay et American, tous

deux venant de New York, sout arrivés le pre-
mier au Havre et le second i Seat .
—Le Frenkfort, venant de la NoavellsOr

Mans, ot le Havana sont ausai arrivés à Nouth-
ampton, en route pour Hambourg.
Frers.—De Glasgow à Montréal—Fer,156. DeTyne à ditto—charbon, 12. De Cardil, New-

port ou Swanses à ditto—charbon, 12.
De Tyne à Québec—-harbon, 86 ; marchandi-

06,122. De Cardiff, Newport ou Swansea à ditto
—oharbon, 8s, for, 25s. De Middleabore's Aditto
aarbon, 846d. De Liverpool & ditto, sel,

—De New-Castle & Trois-Rivières —char'
101; briques, 12/; Coke, 8/. bons
—Le steamship Hibcrnian, capt. Watta, ve.

nant de Portland, est arrivé hier matin à Liver-

—Unp avis du Lloyd attire l'attention sur le
navire Mary, de Parsbaro’s, NouvelleEcosse,
parti de Runoorn pour Boston aves un charge-
ment de charbon, et ayant touché à Queenstown
le 20 septembre dernier. Il n'a pas été signalé
depuis son départ.
—Nous recevons information vid Ismalia que

depuis le ler au 14 mars, 4 vaisseaux, dont 17
anglais, ont traversé le canal de Suez,
La Chambre de Commerce de Belfast n'est

pas aatisfaite du service des malles fait par la
ligne des steamers employés par le gouverne-
ment américain. Le 1U mars, il a été réaolu de
mander au maître général des Postes d'amener
la question devant le Congrès de Washington.
Les marchands de Glasgow sont eur le point
d'adresser une pétition à ce sujet au gouverne-
ment américain.
Mercredi après midi, le brick Alkmaur, du

port de 254 tonneaux, et âgé d’une douzine
d'années, a été vendue à M. T. Wright, mar-
chand de |-rovisions pour les navires, à Ciree-
nock, pour la somme de £800. L'Alkmaar ap-
partenait à M. A Pearson, de Glasgow. Il a été
construit à la Nouvelle-Ecosse.
—Le steamer City af Cork, de Brême, arrivé

de Liverpool à Halifax le 28 du courant, rap
porte qu'après avoir fait tofites les recherches
possibles au sud de l'Océan, il n'a pu troaver
aucune trace du (ily of Boston.

-_-—p. _ on

PETITE GAZETTE.
Nous avons rarement eu l'occasion de voir

d'aussi beaux échantillons de tapisserie que
chez Mme John Venner à St. Roch, 25,000
pièces formentl'assortiment complet; il se com-
pose d’une foule de patrons splendides qui se
disputent tous le prix de la richesse, de l'élé-
gance et de la beauté.

Avis à qui de droit.

 

  ——ages
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Montréal, 31 mars.—Les voitures d'été ont
fait leur apparition dans les rues.

Le departement des Ingénieurs Royaux est.
trés accupé À faire des préparatifs pour le trans |
port des quartiers généraux militaires à Qué-!
bec. :
Un nomme Jean Baptiste Emond. âgé de

soixante ans et n'etant pas trés sain d'esprit, a
aissé sa demeure à Lachine le 16 novembre.
dernier et n'a pas été revu. Il aété trouvé noyé
hier a la cite St. Paul.
Une aurore boréale étaitsi brillante hier soir‘

que l'alarme de feu a été sonnée.
Toronto. 31 mars.—Un télégramme reçu ici

aujourd'hui dit qu'il y a eu une terrible colli- ‘
; Aion entre deux trains sur la section de Buffalo
et Goderich de la lign» du Grand-Trone, près.
de la station Canfield. Un grand train de bes-
tiaux est parti ce sair de Bratford pour Buffalo,
et à 11 heures un autre train de bestiaux est par-
ti aussi dans la méme direction : quelques ins-
tants après venait en co lision avec le premier. ‘
Les chars ont élé mis en pieces: plusieurs | decine. qui est mort & Londres, le premier Charpentier du nom de Edouard Métayer, était | pe fs ont été tués ct grand nombre d'autres

mars 1875 à l'age de 85 ans naquit à la Rividre. occupé à travailler à l'éperon d'un navire dans  D'éssés.
du-Loupen bas. Il était le frère de cette digne le chantier de M. Samson lorsque l'éperon |,

Un individu du nomde call, dont le frère |
t à bord du City or’ Boston avec sa famille, a

religieuse, qui a été plusieurs années supérieure ; Venant à canter, le frappa à la tête et la lui! perdula tête à la nouvelle de l'arrivée du stea-
de la communaute des Ursulines à Québec sous

le nom de mére St Henri. Un autre frère -
résida dan: le territoire du Nord-tluest et y fut
l’un des principaux facteurs de la compagnie,
Cette famille était alliée à celle des Fraser de

la Riviera.du Loup et de 1a Malbaie.

Le Dr Maclouglin prit d'abord du service

dansl'arraée anglaise. il fut présent à plusieurs
batailles en Espagne 0: il fut fait prisonnier. Il

se rendit si utile dans les hôpitaux de l'armée

française, qu'en récompenses de ses services il

fut décoré du ruban de la * [.égion d'honneur”
par l'empereur Napoléon.

Plus tard il épousa un dame de l'aristocratie

anglaise, Lady Capel, avec laquelle il n'eut pas

d’enfants, et vécut a Paris pendant bien des an- :
nées. Il se montra l'ami et le protecteur des
canadiens qui visitérent alors la canitsle de la
France.
Depuis plus de vingt ans il s'était retiré à

Londres où il s'occupait d'études et de recher-
ches scientifiques ; mais il ne manquait pasde
se rendre aimable A ses anciens compatriotes
du Canada qu'il y rencontrait. L'auteur d
cette courte notice en aété témoin et ena
gardé le meilleur souvenir.

U.TT à

 

  Premrmn

rent le bout des doigts. Le vieillard les contem-
pla un instant.

“ Puissiezvous être unis tous pour soutenir
une sainte cause, et puissiez-vous triompher de
ses ennemis comme vous triomphez de vos res-
sentiments.
On frappa à la porte.

‘ C'est probablement ma fille qui nous fait ‘ pas en verser une goutte, à moins que ce ne soit, —N'ayez pas peur, Marie, nous ne nous luis-P q p } pas p
prévenir de l'arrivée de madame |: duchesse,
car elle nous fait l'ionneur de souper avec nous.
Nous allons rejoindre ces dames. Du silence;

messieurs ; pas un mot, pas un geste qui trabisse
l’importance de notre entreprise. Vous voilà
prévenus. À minuit nous nous retrouveront icl
et vous apprendrez alors ce que vous devez sa-

voir."

En sortant de l'appartementy MM. de Som.
breuil 2e rapprochèrent l'un de l'autre.

‘ Eh bien ? dit Charles à voix basse.
—Helas ! rien enco e.
—Pauvre Stanislas! ‘’ ajouta Charlés en ser-

rant la main de son frère.
Le vicomte les suivait ; quant au gouverneur,

il resta un instant en arrière, pour s'assurerque
leur entretien n'avait été entendu de personne,
et pour enlever les clefs de la pièce où il avait
eu lieu. M. de Sorcy rejoignit les jeunes gens
lorsqu'ils furent éloignés de leur père.

« Vous ne doutez pas, j'espère, monsieur, de-
mands-til à Stanisias, que je ne sois votre servi-
teur, et disposé à vous le prouver à quelque
heure et en quelque compagnie qu'il vous plaira
de choisir ?
—Je n'attendais pes moins de vous,monsieur

le vicomte, répliqua M. de Sombreuil. Ce soir,
ai vous le voulez bien, ou demain, derrière l'hô-
tel, pour nous éviter une course inutile. Mon
frère sera charmé de se trouver en face de la
personne qui vous accompagners.
—Cela suffit, monsieur. :
—Un instant, messieurs ! s’écria Charies aveu

arrivé ici de la Nouvelle Orléans. ll a

 

fracassa.

L'infortuné est mort instantanément en lais-

sant sa cervelle sur les hillot-. Il laisse une
femme et huit enfants.

COUR LURECORVER.—Ferdin. Bacon,pour avoir
: causé du désordre dana la maison de Mme Bé-
langer. rue de l'Eglise, #3 et les frais où un
mois.

Bridget Coogan, ivre dans la rue des Com-
Dit-sairez, $2 et les frais ou un mois.

L'affaire de Ia Corporation contre la cure et
les marguillieis de la Cathédrale et ceux de
l'église anglicanea été renvoyée devant M. J.
3. Bossé, avocat, député Recorder.

—_

BULETIN MARITIME.

Toronto, 31 mars.— La navigation a été ou
verte aujourd'hui. La goëlette J. 7. Beard. ve-
nant d'Oswego dvec un chargement de charbon,
eat arrivée ici à midi. C'est le premier arrivage
de la saison.

Havre, 31 mars.—Le navire Martha Codd est
é en

route la goélette Jan B. Dakir abandonnée et
veure de ses voiles et de son gouvernail.

Londres, 31 mars.—Une ligne de stearners
entre Liverpool etl'Ile du Prince Edouard s'or-

mer, qui a èté ensuite contredite. Il est main.
tenant logé à l'Asile.
St Jean N. B., $ mare —La chambre va pro

bablement s'ajourner lundi prochain.
Le steamer de Portland attendu ici anjour-

d’hui n'est pas arrivé.

ÉTATS-UNIS,
New York, 31 mars.— Les dernières nouvelles

de Cuba nous apprennent qu'il s’est livré deux
batailles dans le district de Las Tunas : les
Espagnols ont été défaits dans les deux ren-
contres. On pense que le général Jordan com
mandait dans le dernier combat. .
Le texte de l'adresse des Espagnols dans,

j Cuba aux Espagnols de la mère patrie est de
l vant Je public. Ell= s'oppose fortement au.
transfert du Cuba À tout pouvoir étranger et
conclut ainsi : '

Les Espagnols qui. habitent Cuba peuvent
être vaincus, mais cédés ou vendus. jamais. |
Cub‘ restera Espagnole, ou nous l'abandonne- ;
rons lorsqu'elle sera réduite en cendres,
Chicago.31 mars. —Le Mississippi est ouvert à |

la navigation jusqu'à Dubuque, et les navires,
se rendent jusque là.

NOUVELLES D'EUROPE.
 

. (Par le Cible.) |
Paris, 30 mars.—Les étudiants de l'Ecole de

 
: Minois Central 1741

Médecine ont fait une autre démonstration
hostile à l'arrivée du Dr. Jardin.

Londres, 30 mars.—-Un jrurnal de Ravenne,
publie une lettre de Masini dans laquelle il
presse la révolte dans le Romagne.

Londres, 81 mars.—Le Globe rapporte que
John Bright a résigué.
——-———

Le sang doit sa conleur à quantité de globu-
les rouges qui le com it et contient chez
une personne en santé une proportion consi-
dérable de fer, c'est os qui lui donne sa vitalité.
Le Sirop Péruvien fournit au sang son élément
vital et inculque la foree et la vigueur à tout
le système.

 

Annonces Neuvelles.

Dissolution de Bociété—Joseph Martel & J. K. Roy.

Horloger demandé—E. Jucot.

Dissolution de société—John Campbell.

À louer—Léon Arel.

Veutes par le Shérif—

Avis—Glover & Fry.

Marchandises Sèches—F. X. Lepage.
Pour peu de termps—Bernard & Hémond.

Etonnant sacrifice de

Shepherd & Kyle.

$25,000 de marchandises—Iréné Fortiu.

Vente à bon marché—Léger & Rinfret.

Avis—Ferronueries à vendre au prix coûtant—E.
Michon.

Marchandises Sèches—

Vente à bon marché—H. A. Paré.

Grande vente à Lou marché—Montmiuy & Brunet.

———————— eee

Revue Financière et Commerciale.

 

MARCHÉ DE QUÉBEC.

Québec, 1 avril 1870.
Bœuf, re qualité,par 1v0 livres... .y8.09 à 10.00

de do, do ... 8.00 à 9.00
8e - do, du ... 7.00 à 8.00
Ire qualité, par livre... 0.10 à 012
2e do, do... .. 0.00 a 0.00
3e do, de LL, eu à 0.00

Veau, 1re qualité, par livre... 0.19 à 012
2e do, de LL 122, 0.030 à 0.00
3e do, do ........ 0.00 à 0.00

Mouton, ire qualité, par livre... .. 011 à 0.12
2e do, do ..... ous à 0.10

Agueau par quartier. 090 à 1,60
Lard frais, par 100 livres... ..... 9.00 à 19.00

par livre... .......... vlo à 011;
sale, par livre............. 0.12% 014

Jambou frais par livre,eat a etes 0.11 à 012;
do salé, par livre............ 0.14 à 016

{ Fleur supérieure extra, par qrt.... 6.25 à 6.50
do Extra, do... 540 à 5675
do De goût do .….. 515 u 525
do Super. No. i, du... 510 À 320
do do do Fortedo .... 5,30 à 5.40
do Super. No. 2, do... 460 à 470
do par quintal................ 2,35 à 2:50

Gruau, par 200 livres... .......... 5.50 3 5.55
Ble d'Inde, Llane, par 200 livres... 4.25 à 440

do jaune, do Soe. 42008 428
Saumon, No. 1, par grt. de 200 ts, 13.00 à 13.25
do par livre... LL. 9.08 à 0.10

Morue verte, par quart... 400 ù 4,25
do do endmft.......... G00 a Duo
do parlivee............. 0.02 à vu{

Morne Sèche, par quintal......... 5.5 à 6.00
Huiie de Morae, par gallon. ...... 0.59 à 060
Hareug du Labrador No. 1. parqrt. 560 à 5.25
Volailles par comple 111 111120 0.35 à 0.80
Oiea do [PS 002SS B11)
Dindes do 2e 1000 2,50 à 300
Canards do cee ee LOT à 980
Patates par minot, ......... ....., 950 à pu?
Avoine, par 32 livres... LL... 0.40 a 0.42
Beurre salé, par livre... ..…. 617 à up
Beurre frais, do ............. 0.24 à 022
Fromage, par livre... ... . ..... .. 0.15 à 016
(Enfs, par douzsine. ......._ .... 0.18 à 0.20
Sucre d'érable, par livee, 1... v.08 n 0.08
Pomme par quart... 1112100 4.50 4 5.00
Oignons par quart ©... 255 a 3.00
Foin, par 169 hottes ..... .... ... 4.00 à 5.00
Paiile do Lreass 22 12. BON 400
Peaux Vertes, iuxpectes par 1ov Lbs. 8.00 4 9.00
do Moutun uon préparées, chaque. ns ow 1.00
do Veau do pac dive... 002 à wld

Laine par livre... LL. 12221121, G Is à 539
Bois par corde, (2 pieds 8 pouches) 3.25 à 275

L. N. Rukauxe,
Clere du Marché Champlain. »

 

Loudecus, 31 mars.

Consolidés 93j pour argent,ut 934 pour escompt-.
Bons américains 5-204 ‘62,918 ; 65 vieux, 4j ; 67,
893. 10-408 8B7|. Actions tranquilles Erié, Zli.

ALG WoT
Liverpool, 21 mars.

Coton tranquille et sans changewents Uplands,
10jd. Orléans 113d

MARCHES UK NEW-YORK.

31 mars.

Or fermé à 2 heures p. m., à 112, FEchauge &,.
Coton se vendant à 22} peur Middling Uplands.
Marché à fleur fermé tranquille ; recottes 9,--

000 qrts: ventes, 6,800 qrts. à 4,50 et 6,00 ponr su-
perfine de l'Etat et de l'Ouest; 4,60 à 5,45 pour
commune à extra choisie de l'Etat et l'Ouest.

Fleur de seigle tranquille à 4,25 ct 5,10.
Grain—Blé feriné tranquille auionrd'hui ; re-

‘ cettes 16,000 mts ; ventes 18,000 mts, A 1.45 pour
: blanc de l'Etat : ct 1,26 pour le ronge de Fhiver ot Smith où à moi-même.
le jaune de l'Ouest,

Seigle fermé tranquille.

Marché au blé-d'Inde ferme ; recettes, 8,000 mis;
ventes 66,000 mis, à 1,05 pour nouveau méié de
l’Onest.
Orge calme
Avnine ferme; receitos 3,000 mis; ventes 21,-

v00 mta, à 83 ot GBC pour l'Ouest oR magasiu.
Lard ferme, à 26,63 pour nouveau mess.

indoux ferme à 14 et 156 pour engis.
wrre lourd, de 14 à 23c pour l'Ohio, et 34 à

43c pour l'Etat. .
Fromage calme de 194 à 15) pour l'ordinaire au

prime.

 

IMPORTATIONS A QUEBEC.

31 mars. *

Par le ateamer Nestorian, Aird, de Liverpool à
Portland, 29 mars— ballots à J. & W. Beid. 1
caisse, 2 ballots à A. Hamel & Frères. 5 caisses, 3
baliuts à Simons & Foulde. 2 ballots à M. Moodie
& Fils, 1 eniase à O'Doherty & Cie. 13 cuisses, 4
ballots à MoCail, Shehyn & Cie. 12 caisses, 10 bal-
lots à Thibaudeau, Thomas & Cie, 3 caisses, 4 bal-
lots à Wm. MeLimont. t caissez, 3 ballots à Tôtu
& Garneau, 16 caisses, 1 hallot à Ulovér & Fry. 12
do à P. LeRossignot. 12 caisses, 1 ballot à Bou-
chard, Lortie & Cle. 12 caisson, 2 ballots à D. Mor-
gan. 2 causes, | ballet à J. Carrier & Ciu. 5 caisses
à Leger & Riufret 3 do 4 P. Shee, 10do, 2 ballots
à À. Hauu-l & Frères, 1 caisse à Bouchard, Lortic,
& Cie,

 

PAR LE GRAND TRONC.

81 mars.

1 tonneau à G. & C, Hossack. 1 do à A. Watters.
16 ballots à M. Jarvis. 1 boite à Ross & Cie.

RAPPORT MARITIME.

Par le steamer Nestorian,
{Traduit du London Shipping and Mercantile Ga-

zette du i4 au 17 mars 1870]

PARTIS POUR QUÉSEC.

Conuntess of Minto, Beverley, Carthageoa, 12 mars.
Kingtown, Atkin, Naples, 6 mars.
Columbine, Johnson, Newcastle, 8 mars.
Melpome, Rutlier, Barcelona, 5 mars.
Wilhelmine, Bull, Liverpool, 14 mars,

EN CHARGEMENT POUR MONTREAL.
Cherofive, Forgie, Glasgow, 10 mars.
Thorwaldsen, Wills, Bristol 13 tours.
Miranda, Lethbridge, Bristol, 13 mars.

EN CHARGEMENT POCR TORONTO.

Therwatis, Dick, Liverpoul, 12 mars.

EN CHARGEMENT POUR QURBES.

Joha Bunyan, Mortis, Purt Glasgow, 14 maria
Mamelon, Watson, Sunderland, 14 mars.
Queen of England, Mentor, Cardiif, 12 mars.
Adriatic, Webster, Greenock, 14 mars.
Alice Wilson, Williams, Port Glasgow, 14 mars.
Charner, Robertson, Leith, 14 mars.
Couway, Webster, Bristol, 13 mars.
Earl of Elgin, Gibb, Port Glasgow, 14 mare.
Huron, Newman, Cardifl, 11 mars.
Madens, Fleming, Port Glasgow, 15 mars.
Osprey, Tose, Bristol, 13 mars.
Thorwaidsen, Wills, Bristol, 13 mars.

y Mirnada, Letubridge, Bristol, 13 mars.

ED

f Décès.

Le 31 mars, à l'âge de cing ans et demi, après
six jours de maladie seulement, Marie-Louise-

; Zilie, enfaut de M. Edonard Dolbec, marchand de
cette ville, Les funérailles auront lieu samedi, à
“quatre heures, à St, Sauveur, Les pârents ét arcis
(sont priés d'y aseister sans antre invitation.

 
 

T

Annonces Nouvelles.
qe = ai,

Dissolution de Société.
Ï À Société qui existait ci-devant entre les sous-
À signés sous les noms et raison de JOSEPH

MARTEL & (ik, a étéce jour dissoute de consen-
t-tment mutuel,
Joseph Martel est autorisé À régler lez affaires

du ln dite société.

 

JOSEPH MARTEL,
J. E. ROY.

Quebec, ler. avril 1870.—af

VENTES PARLE SHERIF.
AR vuvau sera vendu au Bureau du Shérif,
LUNDI, le 11 du courant, à 10 heures A. M

th emplacement mesurant 42 pieds x 100, sur la
rue Nouvelle, avec deux maisons dessus construi-
tes; ct un Autre emplacement, mesurant $1 pieds
x 87, sur la mème rne, avec batisses dessus érigées

. — AURSI —
Un autre emplacement mesurant 46 pieds x 60

sur Ja rue Artillerir, avec une maison cn briques à
“2 étages et autres bâtissen,

Québec, ler. avril 1870.—1f

AVIS.
Dissolution de Société.
Nes soussignés, déonons par le présent avis
aV que la société qui eximait ci-devant entre
NOUS sous bes ums et raison de CAMPBELL &
"BINET. eat de re jour dissoute de consentement
mutuel.

 

 

 

 

JOHN CAMPBELL,
CHARLES BINET.

Québec, ler. avril 1870.
 

Relativement à l'avis ci-desans, les affaîtes de la
ci-devant société Campbell & Binet seront conti-

; aUées par le soussigné ét toutes les personnes en-
dettées envers la susdite société sont priés de
régler leurs comptes durant le mois d'avril, le

i paiement d'iceux devant être fait à M. Darid

JOHN CAMPBELL.
! Québec, ler. avril 1870.

  

 

exaltation ; ce combat est impossible, et je ne | pourtant il m'est impossible de m'opposer à ses [maris ni enfints,et qui sont exemptes de ces in.
le permettrai pas. Vous avez promis à mon père ; volenté.des raisons sacrées, impérieuses, l'entrai- | quiétudes ! ajouta le vicomte.
vous avez promis au roi, vous avez promis à Dieu
et c'est une chose sacrée qu'un serment ! Que

sont nos dissensions mesquines auprès des
grands intérêts qui s'agitent! Votre sang n'es‘
pas à vous, il est à la France ; vous ne pouvez

pour la défendre ; l'avenir vous en demanderait
compte. :

. . . +
Les yeux dujeune homme étincelaient d'ar-

deur et d'enthousiasme ; son admirable beauté
en recevait un tel lustre, que ses ‘auditeurs le
regardèrent étonnés. Il ressemblait à un ange.

“Mais, M, Charles, je ne puis oublier les paro-
les offeneantes que m'a adressées monsieur votre
frère , vous avezentendu..
—-Et qu'importe,monsieur, attendez. Lorsque

nous aurons fait tout notre devoir, vous serez
libre. Stanislas, j'en suis sûr, ne vous refusera
pas alors plus qu'à présent. D'ailleurs, mon père
vous l'a affirmé, et cela est vrai, nous aurions fait
la même objection à tout autre que vous. Cela
doit vous suffire.”
En ce momentle vieillard appr- cha ; ils se tu-

rent et se dirigèrent avec lui vers le salon, où les
attendaient Mlle Marie de Sombreuil et la du-
chesse d'Éponnes.
En entrant, le visage de Charles sa couvrit

d'une vivo rougeur. Ii salua profondément la
duchesse sans lui parler, et s'approcha de sa
sœur, debcut près de la cheminée.
“Mon frère, lui dit-elle à voix basse, Stanislas

est sorti de nouveau oe matin, malgré tout ce
que j'ai pu imaginer pour le retenir. Je vous en
conjure,obtenezde lui qu’il ne s'en aille pas ainsi
sans être accompagné. Des dangers de toutes
sortes le menacent, et je frémis en songeant à
oe qui pourrait en résuiter. Voyes comme il est

1
~Hélas! Maria, jolo ais comme vous; et

,nent. Je le suivrai à l'aveair: c'est tout ce que ;
je puis vous promettre.

‘pauvre jeune fille ?

; serons pas surprendre.

| Onavertit que le souperétait servi.

“Madame la duchesse, dit le comte en lui

offrant la main, ce repas intime est un des seuls

; bonheurs qui nous restent dans ces temps misé-
:rables : pourvuqu'on ne nous l'enlère pas !

On se plaçu à table ; la duchesse entre le com-
te et Stanislas ; Charles en face, près de sa sœur

jui le séparait de M, de Sorcy.
Eh bien! madame la duchesse, demanda Sta-

nislas, s'ases-vous quelque nouvelles ?

~—Aucune,monsieur. J'ai été aux Tuileries ce

matin ; je n'ai pu voir la reine occupée avec ses
enfants, madame Elisabeth m'a reçue, et nous
avons causé de nos douleurs,de nos craintes ; ce

n’est, bélas ! rien de nouveau.

—Redoute-t-on au château un danger pres.
sant ?

—Madame Élisabeth a daigné me confier qu'-
elle n'avait pas une minute de repos. A chaque
instant on vient annoricer À la famille royale des
malheurs, imprévus, quelques-uns véritables ;
d'autre imaginaires : au moindre bruit elle court
à la fenêtre ; c'est une vie odieuxe !

—-La destinée des femmes est bien cruelle à
une époque comme celle-ci! répliqua Mile de
Sombreuil , iMhous faut trembler sans cesse pour
eeux que nous aimons ; il ne nous est permis ni
de les suivre ni de les préserver. Nous devons
attendre les coups qui nous menacent, et c'est
le plus affreux des supplices |

t

  Bienheureuses aujourd'hui celles qui n'ont ni

—Eh! monsieur, s'écria la duchesse, croyez-

vous qu'il n’y ait au monde d'autres sentiments

 

      

  

Annonces Nouvelles,

HORLOGERDEMANDÉ,
Us HORLOUEL, de proemidre vlusse, est d..

mands ches Bl. BE. JACOT, Bijontier, Rue de
la Couronne, Bt. Rock,
Un exige de bonnes recommandations,
Québec, 1er. aviil 1870.

 

A LOUER.
U No. %, sur la rue St François, St. Bou} tout
le bas d'une muison en briques, couterant un

logement et UD magasin proore à un marchand.
épivier, Possession dounée au ler. Mai.

B'adreuser à M. LEUN ARLEL, à son durnicite uy
À ses étaux, Häle-Cham; lain,

Québec, Ier. avril 1870,

A LOUER.-
"HOTEL JACQUES CARTIER, vu faedu

À Marché de 8t. Roch, côté Sud.
W'udressr au propriétaire.

G.LAHUE,

Notaire
Québec, 31 mars 1870.

Bureau de Commerce de Québec,
JASSEMBLEL Générale Annuelle du Burcau de

Commerce de Québre, pour l'élection des Of.
ciers ot l'expédition d'autres affirez en Eénétal
sera tenue dans les Salles du Bureau, Bûtisses Vi.
toria, LUNDI, le 4 AVRIL prochain. à MIDI I
cis.

 

ree

*

T. H. GRANT,

Secrétaire

Par ordre,

Québec, 30 mara 1870—3f

Conservatoire National de Musique de Quêtec,
sous la direction de M. Dessanc,

LEÇONS PARTICULIERES.

VHANT et Vocalisation ; Solfége lndividu
Piano; Harpe; Harmonie écrite ou simple

Harmonie pratique, c'eat-u-dire l'harmonie appii-
quée à l'Orgue ou au Piano: Hante Composition
comprenant le Contrepoint et la Fugue uinsi qu
la Composition Idéale Orgue et improvieat 1
ainsi que l'harmonisation du plein-chant: accom-
pagnement simple, c'est-à-dire l’art d'accompagn r
sur le Piano ou I'Grgue et accompagnement com.
posé, ou l'art de réduireà vue les partitions à. .
chestre ou de chœur.

Conditions :—$4.00 pour 8 lecous dune d--
heure chacune, deux fois par seufaine.

N, B. Les élèves choisirout le temps ni
est convenable.

Conservatoire National de Musique de Qué.onservatoire Usigne de Quebrc
LEÇONS EN COURS.

Solfège collectif (ou cours de chant) peur«fia
et les Demoiselles : mardi et vendredi, i 4 hen:
P. M.

Solfège collectif pour les Messieurs
dredi à 7 heures P. M.

Solfège collectif pour les jounes rarçons mn
di et samedi à 44 heures PF. M

Violon : mardi et vendredi à 9 henr < FM
Alto, Violoncelle et Contee-Basse

samedi à 7 heures PM.
Flute, Hautbois, Clauin-tt- ct Bas-on ui
vendredi à 8 heures F. M.

Cornet, Cor ordinaire et Chromatique, Tron: +
Trorabone, Uphicléid=, Saxophone et Suri,
mercredi et samedi à $ hours PM

Répétition d'Orchestre:
heures P. M.
Conditions :—S1,00 par mois, payants cut

une heure de leçon.
Le prospectus de l'établissement x ra we

Quelques jours à la dispo ition du poli,

 

Beatie yy

lnereg es

’mercrodr et sum!

Conservatoire National de Musique
de Québec.

La célèbre Manufacture de Pianos 4
Gomien, de New-York, a établi =oagin
rale pour toute l'Amérique Britannique ain \
dans l'établisscinent. Ces instruments maguit|,
garantis supérieurs sur tons lex rapports à
ceux qui s'importent en Canadact qui pen rs

{ tenir, Avec UB shccès certain, la comparaison «
i les pianos manufactures sur Ladoux
recommandent aussi par leur bot marl.

Cent avec confiance que M. Derstne ain
instruments en vente,et «il a avccpte lac t
I clale de ta maison Lynch & Goinien, à est sn
! égards pour ses propres connaissances. if …
l'avis des premiers profvsseurs de Fiano do X
York qui sugt nuanimes à aceardor a crtte na
le crédit mérité dont elle jouit aux Etate-Ui-

Québec, 30 mars 1870,

VACCINATION.
Ls. DION, Médecin Vaccinateur. non. 2
Corporation, vacciners tous les LUNDIS A
CREDIS et VENDREDISde 1 à Z heures PM
son bureau, No. 554, Rue st, Joseph, 5t Ro -

Québec, 28 mark 1870—2m

M. JULESLELAIDIER,
Jardinier Fleuriste Pepiniériste et Maraich:
NNONCE au public qu'ilest prèt à entrepr 0
tous les travaux de sa spécialité qu'on v 0. 5

bien lui confier. Il sengagera comme Jardin
permanent.

Les meilleures recommandatinns sont = =
S'adresser A ce bureau,

Québec, 22 mars 1870.

Hire 
 

 
 

|répéter qu'on admet tous ceux qui se présen- | remercie pas moins de votre bon avis.Que coun;
| tent.”

| Un long silence suivit ces paroles.

| “Que nous at-on appris ? dit M. de Kerga-
; Et si vous succombez tous les deux, qui | que ceux là? et ne pouvons nous avoir au cœur liou: M. Stanislas a failli être nsssassiné,
consolera mon père? Qui me protégera, moi, ! un autre amour tout aussi vrai, tout aussi sacré ; quelquejours, sur le boulevards : cela est-il bien

; peut-être ? Voyez, ajouta-elle en rougissant,Mile , vrai?
; de Sombreuil s'effraye a juste titre pour mon.

; sieur son père, pour messieurs ses frères : elle 85 avec embarras; mais cela est fort désagréa ; —Mon père, nous ne vous quitteron- j| tedoute leur zèle et leur dévouement à la cause : ble. Ma famille s'inquiète, et l'on menace de s'écriérent à la fois les deux jeunes gens.

—Une méprise, je suppose, répondit Stanis-

. tez-vous faire ? reprit le comte.
; —Mon pupille et moi nous nous rend. -
aux Tuileries; c'est la place de tout gen:

il ya bomme qui n'a pas un poste spécial à défend:
—Et j'y enverrai également mes fils. Le +.

comte et moi nous suffirons ici avec les offii-

: de l'hôtel et nos vieux soldats.

royale ; et tout en leur criant : Faites votre de- Me.retenir prisonnier, ajouta-bil en essayant de —Je ne suis plus votre père, messivurs.
voir! elle les retient du geste et le rappelle
du cœur !

Les yeux de Mme d'Eponnes rencontrèrent
ceux de Charles, ct se baissèrent aussitôt. Le

vicomte les observait.
On entendit du bruit à ls porte de la salle à ‘tail particuliers; la présence des laquais, les

sourire.

-—Et vous, Charles, demanda le chevalier,ne
; Vous est-il rien arrivé :

—Rien encore, mon ami ; j'aurai mon tour.
La conversation continua de la sorte sans dé.

1

‘suis votre chef; je vous l'ai déjà dit : et von
obéirez à mes ordres. Excepté les Suisses, on ne
peut plus compter sur aucune des troupes
entourentle roi: il doit donc trouver des sollat-

; dans sa noblesse; etil en trouvera. .
—Et Marie, monsieur dit la duchesse d'I.pnn

i i i i isni telle au milieu de cet hôtel hvr-; Ia M. de Kergariou ! QVels pouvaient être des espions, interdisait nes, restera-t el
pagal ue etlechevalierSolumeào Lago A | toute confiance. (in parlait es malheurs pu- [au pillage peut être ? Vous me permettrez «1
leur aspect Charles se leva et alla au-devant | Llics, parce qu’ils étaient connus de tous; om l'emmener.

d'eux : il prit la main du chevalier et la serra
vivement,

“ Qui vous amène à cettte heure, monsieur?

dit le comte ; soyes les bienrenus: on va vous
mettre un gouvert.

Nous avons soupé, monsieur le comte. Des
motifs importants nous conduisent auprès de
vous, et nous causerons, si vous le permettes,

aussitôt que vous serez sorti de table.

—Nous avons vu madame votre sœur tout à
l'heure, dit le chevalier au vicomte; elle est
assez souffrante : pourtantelle a bien voulu nous
recevoir. -

—Mais elle reçoit tout le monde, répondit le
vicomte ; elle a besoin de distractions.”

Stanislas #8 mordit les lèvresjusqu'au sang.
‘« Pourtant, continua la duchesse, on m'a re-

fusé sa porte vers six heures.
—C'était alors une maladresse de son suisse,

madame la duchesse : car j'ai l'honneur de vous

: n'osait nommer personne, et à peine exprimer;
ses pensées. Aussitôt que les convives furent

| entrés au salon, M. de Kergariou ferma lui-m-
me les portes et les fen êtres, s'assuis qu'aucun
domestique ne restait dans les chambres envi-

il l’emmena au milieu du c: rcle.
“Je viens d'apprendre par une voie sûre

! mois, c'est-à- dire après-demain, et que le pre-
mier point attaqué, même avant les Tuileries,

en prévenir, afin que vos mesures soient prises

en conséquence.
—Et moi, Charles, ajouta le chevalier, jo suis

et mourir à vos côtés, en vous défendant, si
Dieu m'on prête la force.

Joux humides de larmes.
—Tout sera prêt, monsieur; maisje ne vous —Pauvre cher enfant | répondit Charles, les

—Madamela duchesse, je vous en prie.
—Mon père! interrompit ln jeunefille en jo

: gnant les mains, écoutez-moi quelques minute:
| Vous avez trois enfants : mes fières vont défen-
; dre le roi ; ils rempliront leur devoir. moi et Dieu

ronnantes, et prenant le comte par la main, il Mme préserve de les retenir ! mais moi, moi votre

| filile’ jo n'ai qu’un devoir, celui de rester près
; de vous ; je ne sortirai d'ici qu'avec vous. Soyez

qu’un mouvement est monté pour le WW de ce! tranquille, j'ai du courage ; je ne ferai pas honte

au nom que je porte, et je n'embarraaserai pas

; vos projets. Seulement,mon père si les assassins
sers l'hôtel des Invalides. Je auis venu vous| arrivent jusqu'à vous, les larmes et les prières

d’une pauvre jeuneflile les attendriront peut
être, et ils ne me feront pas orpheline.”

Toutles assistants farent émus jusqu'au fond
accouru près de vous pour ne pas vous quitter ; de l'âme de ces touchantes paroles, si bien jus.

: tfiées dens l'avenir.
‘ Je vous remercie, madame ls duchesse, 06-

tinus-t-elle ; laissesmoi près de mon père |

(4 continuer.)
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Orge et Avoine de Semence. |
N petit lot d'Avaine ct d'Orge de démence qua i

U lité sapéricure.
WAL. CRAWFORD & FILS. :

Québec, 30 smars 1870. ;  

PAR INTERCOLONIAL,
Es Commissa.res Bommés pour la construction

L du Chemin de Fer Intercolonial donnent À vis
Public qu'ayant aunulé les contrats pour les sec-
tions Nos. 5, 6 ct 7, ils sont prêts à recevoir doe
soumissions pour de nouveaux coutrats pour ces
mêmes sections.

La section No. 5 est dans la Province de Quebec,
tsétead à paitir de l'extrémité-est de le section

No. 2, quarante millus À l’est de Ja Riviere du Loup,
jusqu'au poteau du soixante-rixième mille, près de
Rimouski, formant un parcours d'environ 26 milles,
La section No. G, dans lu Province du Nouveau-

Brunswick, et g'étend à partir de l'extrémité est de
1a scution No, 3, vis-Awix Lalhousie, jusqu'au côté
ouest du grand chemin de la Malle, près du poteau
du quarante-huitième mille, courant à l'ost de la
Rivièse Jacquet, formant un parcours d'environ 2}
railles.

Le section No. 7, «at dans la Province de 1a Nou-
velle-Ecosse et s'étend à partir de l'extrémité sud
de la section No. 4, près de lu Rivière Philippe, jus.
qu'à la station O, (étant auparavantla station Cin-
(sante) au Lac Folly, formant un parcours d'envi-
ron 24 milles.

Les contrats pour les susdites sections devront
être parachevés etprêts pour la pose de la voie le
ter, juillet 1871.

Les Comusissaires donnent aussi Avis Public
qu'ils sont prétg à revevoir des soumissions pour
quatre autres sctious de laligae.

La section No, ::, sera daus Ja Frovinec de Qué-
bee, vt Kétendm ib Texirémité est de la section |;ii
No. i4, en descend at la vallée Matapédia, jusqu'à
la station No. G83. environ un mille en haut de la |
tigne en division «atre les comtés de Rimouski et?
Bonaventure, fe inaut Un parcours d'environ 20 :
inilles.

La section No. 14, hcra dans la Province de Que-
He. et sétendra de l'extrémité est de la section
No, 17, en descendant la vallée Matapédia, jusqu'à :
ia «tation No. 350, pres de Clark's Brook, formant
nn parcours d'environ 20 milles.

La section No. 18, s'étendra à partir de l'extre-
tuite est de Ja section No, 18, dans la Province de |
‘québec, en discemdaut la vallce Matapédia jusqu'a |
sa sortie, et traversant de là la Hivicre Ki-tigouche |
jusqu'à là station No 378, à l'extréinité-ouest de :
la sction No.3, dans la l'rovince du Nonvean- ;
brucswick formant un parcours d'environ +; mili- 5}
» coïnpris le pont sur la Kivière Kistigouche. !

Las ction No. Zu, sera dang la Province du Nou-
veau-Prinewiek, et s'étndradpartind. Peutrén it?
est de ja section No 31, dans le ville de Newcuati
sur le chemin de Piste Chaplin, Gav-rsant de ba les

 
|

 

bras nerd-ette st et-sud-onest de 1a Kivièr- Mirami- -
«hi. ét se terminant à la station No. 320, environ |
un mille ct troig quarts au sud du bras sud-vuist, ;
rmarst un parcours d'environ six milles, y compris
les ponts sur les bras de la Riviere Miramichi, '

Les contrats pour les sections Nos. 17, 13, 10 ot,
ce doivent cre pamcheves et prits pour di pose |
de Ja voie le ler, juillet 1872, i

 

 

Les Plans et Protils, avec le Devis et 1. Stipu-
intions du Contrat pour la section No. 7, seront
chilis au Bavean de Plngénicar-cn-chef i Ottawa,
“Caux bureaux dus Commissaires & Toronto, Qué-
ey Rimouski, Dalhousie, Newcastle, St. Jean et
fTalifax, le etaprès Luneli, 12 11" four d'Avril pro-|
chain: pour les sections Nos. 5 ot 6, aux mames
bureaux, le etapres Mercredi, le 26 Avrit prochain; ;
pour tes sections Nos, 17, 18,19 et ZA, Aux memes à
bureaux, le et après Mardi, le 10e jour de Mai pro-
chain, !

Des sonummissions cachetéos pour Les sections Nos,
Toet Toadressies anx Commissaires du Chetuin
de Fer Intéroontorial «€ marquées Sonrais ».
rent rons a leur Bureau, à Ottawa, jusqu'à 7
bostes PM, Soanedi, Je Te jour de Mai pros ha
"4 pour les < etions Nes, IT, 18, Tu et * 1

  

   

Theurees PFOM OMnd be ne Jenr dL pu
hain

D atitions pour 1e née ution sangon du
tent devront sgter la scutrission,

À. WALSH,

EDP CHANDLER.

CL BRY DES

A W McLELAN

Cofnimissaires.
bureau des Cotuinisseites. ;
Utlawa. 24 mars 1370. 41 mars—o6f i
ee _ - - . |
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QUEBEC.
HOTEL-DE-VILLE.

Québer. 29 mars 1870.
| ES personnes qui désirent détailler des liqueurs

‘ spdritiieuses où tenir des Maisous d'entretien
publie eu cette cité, ont requises de transmettre
à ce Bureaules certificats exigés par la loi d'HUI
au 15e jour d'AVRIE prochain, pour être soumis à
ia confirmation du Conscil«de- Ville. La somme de
huit piastres loit être déposée avec la pétition par
tout pétitionnaire cn vertu des dispositions de la
38 Gco. 3. « 58. 23.

Far ordre,

L. A.CANNON,
Greflier de la Cité.

Québec, 29 mars 1870,

CHEMIN A LISSES

QU pHBRC.

GOSFORD.
|À bâtir. Points de Vuc, à vendre dans le voi-

sinage du Dé,ût du chemin Gosford daus le
Towship Gosford,
Un Moulin à Scie vient d'être achevé près du

terminus, où des ordres pour dubois, pouvant être
bores ce printempe, geront ponctucllement exécn-

Matériaux de toutes descriptions à bâtie que l'on
bout se procurer sur les lieux,
On peut uvoir des informations relativement

aux conditions, 6tc., en s'adressant à
CYRILLE TKSSIER. ©

Notaire, No. 6, rue d'Aiguilion.
Faybourg St. Jean,

J. AUGER,
Notaire, rne St, Pierre, Barse-Vilie,

Québec, 26 fév. 1970.

ou à

A VENDREL
15,000 CIGARKS.

À vendre par
L. N. ALLAIRE,

No. 7, Bue Bt, Pierre.  
Québec, 18 mars 1870,

taf,

Matrreme

UN MAGASIN, avantageusement

j rante arpontsde profondeur sithés dans la Paroisse

  
4 VENDRE.

D* emplacement sis sur le niveau Sud de la Rue/ d'Aiguillon, faribourg St. Jean de Québec, de42j de front sur 70 pieds de profondeur, sans bâ-useu, conditions faciles, aucune rente foncière.
¢ ; Hand ADRS v=

-* Pluaisare sutres propriétés à vendre ot ARGENTà placer sur biens-fonds.

Gao, Tubo. TREMBLAY,
Notaire,

, No. 59, rue of fan Jean.Qué Lea, 38 mars 1670—1m inde

A LOUER.
MAGASIN et logement à louer, rue et faubourg

Bt. Jean.
pacolient Poste de Commerce.
Pour les conditions, vadpesser a

sat ate ABETue de la Fa ue, Haute-Vi
Q ; 38 mars 1870.—13 ae Ville.

 

OUER.
: situé pour

touls espèce de commerce, ainsi que is voûtecN arrière,faisant l'encoigoure Sud de la rue Notre-Dame et au Marché Champlain, maintenant occapépar A. W. LEBEL, épicier.
S'adresser à

CIMON & ANGERS,
Notaires,

| ; No. 60, rue St. Pierre,
Ou surles licux à A.W. LEBEL.

Québec, 8 mars 1870.—1m

A LOUER.
(E grand Hôtel, rue Cul-de-Sac, autrefois occupé

par M. Nounan et maintenant par M. Kelly.
Je magasiu et In maison, rue Cul-de-Sac, oceu-

pès par M. Côté.
Les Noz. 4 et 6,Montcalm Buildings, rue Amable,

logement confortables a £20 de loyer.
A. JOSEPH,

ou à E. G. CANNON, N. P.
Québec, 16 raare 1870.—1m -

A Vendreou à Louer.
A maison à deux étages, avec magasin et étables,
Côte da Passage, Levis, actuellement occupée

par F. X. Garncau, éer, Importateur de Marchan-
dises Sèches.

S'adresser à

JULIEN CHABOT,
LEON ROY,

Notaire,
Lévis.

Québer, 16 fév. 1870.

oÀ vendre ou à Louer.
UATRES arpents et deux perches du terre de
front enr vingt arpents de profondeur situés

dans la dite Paroisse de St, Pierre dans la première
concession au Nord de la Rivière du Sud.

No. 2. Denx arpeuts d- terre de front sur qua-
rante arpents de profondeur, sitnés dans la dite |
Paroisse de St. Pierre dans la troirièmieconcession
au Sud de In Riviere du Sud,

No. 3. Quatre perches de terre de front sur qua-

 

 

de St Pierre

Sadar

T LAKIVIERE,
Hue des Fosses.

Quiliee, 19 Lev 1870— Gin |
4ÀVendre ou à Louer. |

J Ï
 

| Quai «tirs Hançars appartenant à la succes- |
À sion de tea G. M. Douglaxs, «yoisinant la pro-

price de Wo Drum, écr, et communiquant avecla |
Rivière st Charles et la Rne St. Pau :

W. D. CAMPBELL,
NP.

Québre, 7 fev 1870,

A LOUER A LEVIS.

 

 

| ( PTE belle et spacieuse maïson à denx tages
. située au coin de fa côte Davidson et de ia côte ;

Laladie, vi--u-vix la propricte de M. Cass, épicier. ‘
Possession le premier jour de Mai prochain !
Sadresser ant propriétaire sonssigne, i

ETIENNE SAMSON, ;
Constructeur de Navires, |

LU tew, jsTo—3m :

A vendre ou à louerà Lévis.
"NE MAGNIFIQUE RERIDENCE sur Jes
L haotears de Levis avee TARDIN et dépendau-
Lex de premier ordre, ApparîtenaLt au soussigné et
sri connedGLe Vue Unique en ce pays

l'our les conditions, s'adresser au peoprictaire-
Termes faciles ot libéraux.

JG. BARTHE, |
No. oe, Rue St Pierre, 4 Quebre :

Québec 2 fév.

A LOUER.
E Cottage connu sous 1e nom de © Drive House,”

situe à la jenction du Chemin St, Luvis et du
Chemin Ste. Foy, au haut de la Cote dn Cap-
Rouge. Ce cottage est cn bon ordre et couvient |
parfaitement pour une residence privée ou pour un

duels

1
'

sottsapies

LET

i

ct un terrain,
La diligence laisse l'Hôtel tous les jours à 8

heutes A, M, pour cette Cité, i
S'aduesger à |

M. QUIRK, ;
Propriétaire, |

Nu. 34; kine St Joseph, St. Roch,
vaus |

E.G. CANNON, N. P. |
Québec, 5 fev. 1870. i

AVIS. |
A VENDRE,

Tout un fonds de magasin de Quincaillerie.
Réduction de 25à 40 pour cent

sur toutes les Marchandises.
Tm Lu a
E sulssigné voulant se retirer des affaires de

L Fetronnerie, vet décidé à vendre son fonds de
Magazin aux prix cefitant, pour les achata en gros, :
et avec une grande reduction sur lea prix ordi-
naires, pour la vente en detail. Il invite le public
à profites de cette réduction qui durera jusqu'à l’é-|
puiscment de res marchandises. ;
Le soussigné vendrait tout le stock à un prix

modéré, re serait nue excellente occasion pour|
quelquun désirant entrerda n« cette ligne d'affaires.
ll pourrait vendre ans«i sa maison, va la louer :
ponr un certain nombre d'années à la convenance ‘
du prenenr. |

 

MICHON.
Québec, 21 janv. 1870.

“A VENDRE.
ENGINS EF BOUILLOIRESÀ BASSE PRESSION.

Engins (Benm) à basse pression très convena-
bles pour un Bâteau. Dimensions des Cylindres,
26 pouces de diatnètre ; 8 pieds de piston ; les par-
tien en cuivre sont en excellent ordre ; le tout est
commniet ; Arbres de couche en fer forgé.

2 Engins (Beam) et deux Bouilicires Tubulaires,
pouvant aupporter 30 ha, de vapeur. Dimensions
des Cylindres, 30 pouces de diamètre; 8 pieds de
piston; Arbres de couche en fer forgé; pouvant
être adaptés à un ou deux bateaux.

2 Engins Horigontaux complets. Dimensions des
Uylindres, 1Ÿ pouces de diamètre ; 7 pieds de pis-
ten, et une bouilloire tubulaire en bon ordre.

1 Engin (Beam). Dimensions des Cylindres, 24
pouces : 7 picds de Piston ; avec une bouilloire
en bonne condition. :
Le tont ou bien chacun de cen engins, ete, etc,

sera vendu à des conditions raisonnables.
Pour plus amples informations s'adresser au bu-

reau de la Compagnie des Remorqueurs du dt.
Laurent.

à. GABOURY,
Secrétaire

 

 
Québec, 19 fév. 1670.

 

Mgr. Maret, Lu concile général ot de ln paix reli-

Acte delaFaillite 1869.|

Degs l'affaiede | vo
JOBEPH LEVESQUR, Maichsnd, de la Rivière de
Loup (cn bas), dans le District de Kamouraaks,

Pailli.

B failli m'a fait une cession de ses biens, et les
ctésigiers sont notifiés d: vo réunir au alége

des afaireg du failli à la Rivière-du-Loup(en bas)
JEUDI, te QUATORZIEMB jour d'AVRIL pro-

chain, à NEUF heures de l'arant-midi afn de re-
Govole un état de ses affaires et de nommer un syn-

c. »
J…Euz. POULIOT,

dsc Provisoire.
Rivière-du-Loup; 30 mars 1870—2s-3f4.

+ mtLe cs . 25 emma

Acte de la Faillite 1869.
Dans l'affaire de

ISRAEL DUMAIS, du Canton de Roberval, Dis-
trict de Chicoutimi, Kotaire et Commerçant.|

Failli.
E failli n'a fait une cession de seu bivns, et les
créanciers sont notifiés de se réunir au siége

des affaires du failli, en le dit Canton de Rober-
val, JEUDI, le TRENTE-ET-UNIEME jour de
MARS courant, à ONZE hourcs de l'avant-idi,
an de reccvoit un état do ses affaires et de mom-
mer un syndic.

 

 
Ls. R. F. WILMOT,

Syndic Provisoirs.
Québec, 19 mars 1870.—26.

AVIS.
1

E commerce cidevant existant sous le nom du
Glover & Fry, sera maintenant continué depuis |

cette date sous Ie noms ct raison de :
GLOVER, FIIY & ux.

 
 

i
E* conséquence de l'avis ci-dessus, désirent assu-;

GLOVER, FRY & Cio,Ny

  

  

BON MARCHE

DE

MARCHANDISES
SECHES

DE

PREMIERE QUALITE.

sults la nouvelle associativn, aucun effort ne sera ! pose comme suit
épargné pour donner à lenrs pratiques tous les
avantages, sous le rapport d- la variété du choix |
et de l'étendue de leurs Fonds de Marchandises|
«t sous celui des qualités toujours garanties et le |
tout réeunissants les PLUS BAS PRIX POSSIBLES,
comme leur intention est de faire un commerce |
POUR ARGENT COMPTANT,leur longue expé-
rience et les grandes facilités qu'ils ont comme
Importateurs des premières manufactures, leur
permettent de donner les avantages les plus favo-
rables.

 

NOUVELLES MARCHANDISES
Devant 2tre reçues cette semaine,

Chapeaux en Paille garais ot non gamis, Fleurs, |
Plumes, Rubans, ete ete, !

Manteaux, Etoiles à Man eaux, Garnitures, Cos-
tunis, Etoff-<s à Robes, T'werds.

Pardessus de Printemps pour Messieurs, Habille- Gros de Nu CZ de ( 4 uleur,
ments l'or plets pour Messieurs.

Quebve, 24 mars !R70.

ALPHONSE DOUTRE& Cie.
COIN DRE

Rues Notre-Dame et St. Gabriel.

LIVRES NOUVEAUX.
Say J.B. Cows complet d économie politigne,
Janus, Le Pape et le Concile,
Laudac-, Le Christianisme et Meme.
Lantrey, Histoire politique des Pages,
Gavot (Abbé), Lu souime des Conciles,

givuse,
Cormentn, Livres des Oratenrs, 180 édition, a0x-

mentér de portraits inédits
Leroux, Des conciles sous de locneine démocratique

du christianisme,
Lord Macaulay. Histoire d Augter:
Banerett, Histoire des Etats-Unis.
Michelet, Hixtoire de France.
Ls. Blane, Histoire de Ja revolution fau ais
Lamenunais, anv «complitos, ’
Barrière, Metnoire dut t'ardinal de Rieko ben
Langlois, Chronique de Michel Le tian d
Uno L<vniseraddes ben Travailleurs db La tn

l'homme qui oi, Chansons dee
des hugs, ote

Qu
Sue, Le Juir Errant. les Mister. < dde Paris à
iabori au *dUrvaite isme Hussedo en UN .Gaboriau, Le crime dUr. :vail me Hussa:d E Notre

Satil, La Comtesse de Fndostadit © onsqelos. tu
die Th‘atr complet. t

Lamartine, Poésies completes, teraz) 1,
lion, «te.

A Kor, Le «heanin |
Stren heres, Pont

JURISPRUDEMCE.

Ll'ommentaires she les lois anglaises, Ble bete

Prescription, Leroux de Bretaun-
Revue historique du droit français et etour
Repertoire de J'rispaudoues of question à © ot

Merlin.

  
M.odita.

plus cost ls 0, AE

; ; . Paris illustre Jarieccoi| hotel. Ma vomtue dépendances de bonnes écuries ; Paris illustré ou Paris-=mid
Classiques, Grece, but 2
Livres Italicus.

Livres de Médécines.

Médecine légale Orfila, Casper, Duvergies
Matière Mesicale, Bouchaidat
Maladies des femmes, Chur bil!
Acvonchements, Cazeaux.
Anatomie Chiruriegale, Velpeau
Maladies des veux, Carnet
Auscultation, Barth et Rog1
Dictionnaire, Nvsten,
Compendium of Medecine, Noll ot Smtr
Practice of medecin-, Bariow

do of Physic, Watson,
Surgery, Eriksen,

DROIT CIVIL.

Jemoloimbe, Dintanten, Boiîléux. Locte, Pethoer
Treplong, Buc. Racharie Demante Vazuill- re
riat, Saint Prix, Poujel, Desquiton Tonilicr ot be
vergier, Delbellefeuille. '

Dietionnaires. ,
Répertoire de Merlin, de Guivot, Favad de Lau 1

glade. Corpe du Droit Français, Gatisset

Droit Commercial.
Bedariide, Bravard Weyrières, l'ardessux, Nicolin

Procédure Générale.

  

r

veau, Doutre.

Traités ex-professo.
MARIAGE, Bodière «t Pont, Bonnet, Belle?
PREUVE, Bonnier, Solon.

|

Expropriation.
pA Cravates de tous genresJournal du Palais. Question de Droit M tho vou:

Jon. (
Duffrey, Del Marmol,
Jugemcnt, Poncet,
Droit Nat rel, Ahrens.
Actions, Bonieau.

Toile et

Shirtine Blane,
Conrtes-Pointes,

Couvertures piguées,

Xerviettes,

Nappes de Toile.

Nappes Diunassées.

FOURNITURES

Porn

DAMES.

Noie de Couleur.

Soie Noire.

Noie Cuité Noire,

Tarlatane pour Robes,

Coton Shirtineu,

l'oite d'Irlande.

Gants de Peau d'Alexan-

dre.

nouvelle

au-dessus.

FOURNITURES

MESSIEURS

lweed Anglais.
l'weed Ecossais.

l'weed Canadien.

Lingerie,
Bonvenne, Biovhe, Rodière, Poitard, Carre 14 Line ; ( 1 ants de Peau fa Ï TIQUÉS

à Londres pour la vente
du Canada,

‘“hemises Blanches.

Chemises de Flaneile,
Principe de droit, Pradier et Fodéré. :Camisoles
Institutes de Justinien, Ortolan, Etienne
Justice de paix, dourbeau.
Saisie immobiliére, Chanvean.
Droit Maritime, Gauchry, Lucchisi Palli, Caumont.
Droit international, Domir -Petrasheveez, Pascal

Flore
Contrainte par corps, Felix
Droit de Retention, Ragon.
Obligations, Larombière.
Gbligations servitudes, Pardessus.

MUSIQUE.

Nous veuons de recevoir la plus belle collection
de musique de Paris que l'an puisse voir dans
cette ville, et nous invitons respectueusement lo
public à venir l'examiuez.

BLANCA.
Nous venons d'augmenter considérablement uot

blanc, de tout guare.
ALPHONSE DOUTRE & Cr, ‘

Coin dea rues Notre-Dame et St. Gabriel.
Montréal, 24 fév. 1870.

 

CHEZ

LEGER & RINFRET.…ec
RUE LA FABRIQUE,

Québec, 28 janv. 1870.

JUS prenons la hberte d'annon-
cer au publie que notre assorti-

rer à leurs umis et an public généralement, que | ment est des plus complet of se com-

marque
de Gants de Peau est la
meilleure qui ait été ja-
maisimportée a Québec.

NUAGESRdepuis 113d et

HAUTEVILLE |BASSE-VILLE, QUEBEC.

aBEmile ee ee oe

Nouveau

   

  

      

Magasin.

P. & P. PELLETIER,
{ : Ne. 19, Rue St. Valier, St. Sauveur,
| A I’ENSEIGNE DE IAIGLE.

—— ‘Ouverture de l'établissement le 11 Avril prochain.

Au public de la ville, aux Dames, aux Marchands de la Campagne.
  SSORTIMENTT couvidérable, choisi et varié de Marchandises 8dches, de Hardes faites, etc , etc, etc,entin de tout ce qui cuacerne crtte branche de commerce.

PRIX TRÉS MODÉRIES.
| UNE VISITE EST SOLLICITÉE.

Quebeu, 80 Mars 1870.

Ui—OLEI dwn gI ‘raq9ud)
qI0Y 48 ‘ydovop ‘19 aug ‘Iv ‘ON

‘HINNAA NHOL ‘JUIN
ZAH.)

"SAISSIA-AV LA ADFIÆ VI SAOS 0 SIAAIC

M9 "919 “SoutsIn) ‘soSussug ‘suojug ‘layonon y sosqureq) Ino

XNVHANON SNOYLVA
‘TI0IId 000‘G2

‘ojpAnoN ouesside|
POURPEUDE TEMPS,
ARGENT ! ARGENT !! ARGENT!!!

BERNARD& HEMOND
Alloueront 4 par cent de Prime sur l'Argent

Pour tous les achats depuis 84 ot au-dessus,

 

 

Dans le but de diminuer leur fonds considérable de Marchandises
avant le commencement des modifications et améliorations qu'ils se pro
posent d'apporter à leur établissement.

No. 4, Rue St. Jean,
Manute-Villes Québec.

Qt s mat- je

JOHN J. VELDON
CHIMISTE ET DROGUISTE,
ST. JOSEPH, ST. ROCH
AGENT GENERAL POUR LES SUIVANTS,

REMEDES PATENTES

RUE

Davis had
pheum Kalamics.

Newmrviture wssentietle conc tre do Charting pos les enfants et lue nimladies, ste of
Et tons les rormëdee popalatres tu pom

JOHN J. VELDON,
Fharmucr n

Rue St Joseph, St Re},

Dreux en de gut ot Canbedn Speongue de Daven pour lu Kbto at vu
Sirop Calmaut de Mme Wanscow "Nop oe Hy pophosphite a has
Siropeds Haart Bods nection Tod,

Essence de Gate, de Matt

Capenies de Maire, ; Faune Pulmeonair
Piules de Clarke, pour le < {ue - i de Mantes.
Sivoplu Dr, Gioinnsky, Sanita,

Dautue d'Alex pour les poumeux cote den crises ad Ave

Haile de Foie de Maung de Whoo | Laint Blown ot Yonth,

Poudre de Santé pour Los citant Poy ane de Maison

Huile Ezyptionte, | Prindes et Kécuperateur d- hutwa
Salsapantiinu de Rat à au bare Rab ob «| Preparation de Jonvin pue n tteve les Gants 1e

{
i
y

Québec 20 juny ato

F X LE PAGE, Acte concernant la Faillite 1869.
‘ * ’ Dans l'affaire de

No. 34, Rue de In Couronne. PHIVIERGE & FAULHER

. \ l'honneur diufemer ne and ét Te puidie J5 soussigne RB
L qu'il vient de tau e de grandes améliorations ®
«son ctablissement qui lui permettent d'aunien-
tor conc erablonent son assortiment du

MARCHANDISES SECHES
AU No. 3-1.

RUE DE LA COURONNE, ST. ROCH, QUEBEC.
On trenvera tonjonrs 5 sen ctablikscimnent bos

tahandises les plus nouvellen et les plus variées
Le Choix eupérienr +1 de bas prix des lets qui

tomposcut son assortime ut le mettent en état de
détivr toute concurrence,

Faifits

HENKY VWERTEL®, de Qu:
bee, ab ete homme evodtic dans cett- adtaire.

Les créauciers sont priés de m- pAsauE LUE 1
clamations dei à nn mets

R HENRY WURTELL,
svadic Otic)

Quebec, 20 ma = 1570 — 1-1

Acte concernant In Faillite 1864.
Daus l’attsire fe

RICHARD SMITH

Faith
TN bodercau final d- dividend- à bté prépare
set A objections jnsqua LUNDI. le Hle fat

d'AVRIL, apres quot le duvidenid: sera pur.
t+ F GIBsONE,

L'ASSORTIMENT CONSISTE EN Syndic.
Frap Noir tant Laine, Drap Noir Union, Caximire

Noir tout Laine, Tweeds Ecosamis, Tuer ts Au
prais, Twecde Canadiens, Etofies 4 Robes de tous
genres, Merinos noire et couleur, Cobourgs noirs
»t couleur, Alpaca noir et couleur, Tndicnues,
Coton Jaune, Shirtings, Long Cloth, Coton Barré,
Coton Croisé, Coutil de Coton et en Fil, Coton
à Drap, Toile à Drap, Rubans, Soics Glacées,
Fleurs, Dag, ete, etc.

Crépes 4 Chapeaux, à Garnitures, Gants Noirs, et
tout ce qui compose un assortiment des plus
complets d'effets de deuil et demi-deuil.

Québec, Zu mars 1570 —2s
 

Acte concernant 1a Faillite 1869.
Dans l'affaire de

STEWAHT & l'ARSON,

Failtics
TNE Assernblée dvs croanciers des taillies aura

lieu à mon brreau LUNDI, lu 4 d'AVRIL, à
11 henres A M, dans le but de décider la question
de la disposition du fonds de commerce.

R. HENRY WURTELE,
&Evnadic Officiel

— ACES — Québec, 23 mars 1870{af

UN FONDS DE MACASIN acteconcernant In Failiite 1569.
D'UNE Dans I'aflaire de

VALEUR DE $30 000 THIVIERGE & FAUCHER.
_Æ . « +

; Provenant d'une banqueroute et acheté à des con-
{ ditions qui lui permettent d'effectuer des ventes à
: des prix plus bas que le cours ordinaire.

WaF Un« visite estrespectueusement sollicitée.

F. X. LEPAGE,
St. Ruch, Quebxc.

Faillis
ES soumissions ecront reçues par le soussigné,
juaquau Ne jour d'AVRIL prochain pour

touter dettes, «t le fonds dcommetce consistant
en Fleur, Grains, Epiceries, Vins, Ligneurs, C eval,
Voitures, ete, provenaut de la faillite ci-dessus
mentionnée.
Toute information requise sera donnée à mon

Lureau.

R. HENRY WURTELE,
Syadic Officiel.FE ALF. EVANTURKL LL. B,

AVOCAT.

Barsau d'afaires : No. 1, Rue Sanit-eu-Matelot,
(BATISSE DU CANADIEN),

Québec, 26 mars 1870.—10f

AVENDRE
OIS de Corde scié et rendu à domicile par le
soussigné.

. A. EMOND,
Coin des rues du Pont et de lu Eeine, $t. Roch.

- Québec, € déc. 1809.

  Québec, 6 fév. 1870.
8. 4 A ST

y  
à*.



 

 

  

 

     

   
  

és286 i Drer re - vn

SUCCESSION |gyumazar. JU ‘ SOUS LE HAUT PATRON) GE DELADY YOUNG
*R venir en aide Couvent

en

constractionTableau indiquant l'heure du départ w des Dames JiaueMarie prèr deSpencer Wood. IMPRIMERIE
Malles.

maLeauraLeuoraMad ot fxsplus

_

__ Bousao ay Posen, Quaanc, ler. Dic. 1968. kil À, LAVOIR BCR, tard. Les dames suivantes tiendrontdes cablesot DESEEnN ' ' recevront tous les objets qu'on voudra bien leur
esser.Des. MALLES. | Crorvns. — Mesvaues CAUCHON, 9— “  CHINIC,wre sm oor $265,000: die LBEVENEMENTRL ahems ee! 300 > © criiem ’000 |Prorince d'Ouiario, (a)... 300 >. “  Tasor. HAMEL, 1. RUE BUAD

QUÉBEC. "AmHAMEL, No. 1, E,TSrte MARCHANDISES)MineAmonpeniend &son. mano‘ i vières, par chemin de | ments. 4 “fer, Sherbrooke, pa i A ETRE VENDUES EN Québec, 10 janv. 1869. A COTE DU BUREAU DE POSTE,noxville, Island . -
Townahips de l'Est

iRichmond,insqu’s M . |GROS ET EN DETAIL. Sucres Brillants. Escalier de lu Basse- Ville.réal ch de fertone esjours.(a). 3.00 A uns BOUCAUTS de Sucre extra brillant de Demerara,9.00 ‘“ith deMontréal, par che ’ CubeotdesBartacion.
min de fer, et l'est, to:

> “AIR —_—0 odious 100

|

ENORME REDUCTION. JOBYLEMESUBIER,
TI eamemlee — Québec, 4 mam 1870. CEE900, Saint-Giles et Bainé-$ PTT TES —-

oypaeds] AVIS ELZEAR DERY, PRESSES A VAPEUR.; 7.18 BirièreduLoup, | ; AVOCAT,i tI EK £ AYi pie de reel Eat tou No. 6 RUE ST. LOUIS, HAUTE-VILLE.
MALLES LOCALES, '

7.15 Saint-Anselme et le comté.
de Dorchester, tous les
Jours....LL.

Beaumont et Saint Michel,

 

7.00

 
/COMMUNAUTES,| ,

Aux

MARCHANDS

a

  

 

(Bâtisse des Francs-Maçons.)
Aussi à N. D. de Lévis, Bureau de Léon Rov,

écr, N. P., de 3 heures à 9 heures P. M.
Québec, 3 sept. 1869.—1 an.

 

Le Propriétaire du Journall’EVE-  i tous les jonre.......…..
9.00, 2.30 Bienville, Lauzon et Lévi

deux fois par jour... 18.00 2.30
5.00

|

7.15 Québec-Sud, deux fois par
four...LT

8.00 \Sainte-Marie, cie, comté

3.00 s7 Acx

15 3.00

 

Dr. BENDER,

Médecin et Chirurgien.
No. 9, Rue St. Jean, (en dehors).

HOMŒOPATHIE. NEMENT ayant fait l'acquisition

d’un matériel d’imprimerie très-

varié, peut maintenant faire toutes
i ; de Beauce.tous les jours. 11.00
1 2.00 New Liverpool et Saint-

Jean Chrysostôme, tous
les jours... ... 2

*.00 3 30 Spencer Cuve, tous les :
! Cjours.................

‘St. Seaveur et St. Boch, 8.00 5.00
trois fois par jour... 11.00

i Bergeville «t Cap Rouge.
Rive Sud (Ouest), daint-

| Nivolas, jusqu'à Bécan-
| : cour, les lundis, mer-

credis et vendredis. | Cvs
Rive Nord (Quest), Ste
Foye et Treis-Rivières,
par terry, tous les jours

! Rive Nord (Est)Beauport,
Murray Bay Chicoutimi,
Saguenay, les lundis,

i mercredis et vendredis.
8.00 : Le d'Urléans, lundis, mer-

! credis et vendredis...
Bourg Louis, St. Raymond
Pont Rouge, mardi et
vendredi Ste, Catherine,
lundi et jeudi...

Vaicartier et Lurette, mer-
tredi et samedi...

Laval et Lac Beauport.
mardi ct vendredi...

'harlesbourg, mardi, mer-
eredi, vendredi et aa
medi... ...,.......

Stoneham, samedi... ..

4 00

4.00

8.00

8.00 :

4.09
10 00

2.66
10,00

- vu
10.00

10 00

BAIE DES CHALEURs.
Bassin de Gaspé, Comte
de Gaspé et Bonaren-
ture, par terre, lundi,
mercredi et samedi...

PROVINCE MARITIME - !
7 15 Nouveau-Brunswick, Ed- |

munstou, Woodstock et |
Fredericton, par |
tous les jours. ........

Nonveau-Brunswick et Ile
du P. BE, Nouvelle,
Ecosse, vendredi, par
Carlotta de Portland à
Halifax 11.112200.

Vo du du lundi et
ramedi, voie de Portland
par Vapeur jusqu'à St.
Jan, NB .11.11210.

l'erreneuve ct Bumuda W
I, est comprise dans
dans chaque malle pour
Halifax, d'où une malle
est expidiee à l'arrivée
des vapenr« Inman ve-
pant de Now-York

terre,

3.00

ETATS UNIS.

8.90 Boston ot New-York, ete 30

INDES OCCIDENTALES. !
Lettres, etc, payées d'avance, voie dei
New-York, sont expédièvs tous les!
jours à New-York, d'où les malles
sont expédiées :

Peur la Havane #t les Indes Occiden-
tales, vuie de la Havane, chaque
jeudi P. M. Pour St. Thomas, les!
Indes Occidentales et le Brésil, le
23 de chaque mois.

i

GRANDE BRETAGNE.
Par la ligne canadienne, samedi (c)....
Par la ligne Cunard, voic de New-

York, samedi............ .._, .….
Par la ligne de Brème,si elle est ainsi

adressée, voie de New-York, lundi

a-Sacs des malles par les chars ouverts
jasqu'à 4.00 P. M

&-Sac supplémentaire do 7.30 A. M
« do do ouvert do 400P. M

Les lettres enregistrées doivent être déposées à
la Poste*15 minates avant la clôture de chaque
malle.
Les boîtes aux lettres sur la rue seront visitées

deux foie par jour à 7.45 h. a. m. et à 4,00 h, p. m
JOHN SEWELL,

Maître de Poste.

3.60
 

 

Québec, 7 déc. 1869.

TABACS.
BOUCAUTS et Ballots de Tabac Long, Noir, en

Feuilles.
Tabac, “ Honey Dew," en Boîtes.

“ 8“ en Canistres.
« “ Bolace Smoking,” “

Tabac doux à Fumer et “ Pain Killer,” en Quarts
et Boîtes.
A veudre par

 

JOHN LEMESURIER.
Québec, 4 mars 1870.

Marinades et Sauces.
MARINADES de Crosse & Blackwell, en Barils.
Marinades Mélées de Thin, en Caisses.
Barils de Catsup de Crosse & Blackwell, en Bou-

teilles d'un Pot, d'une pinte et d'une Chopine.
Caisses de Sauce de Worcestershire, cn Pintes ot

Chopine.
Essence d’Anchois de Crosse & Blackewell, en

Caisses
Avendre par

JOHN LEMESURIER,
No. 33, Rue Bt. Pierre.

Québec, 4 mars 1870.

Soda à Cristaux à Laver.

BOITES de Soda en Cristaux à !aver de Piecke-
tont, 1 grosse chaque.

A vendre par
WILLIAM POSTON,

Québec, 11 mars 1870.

SALSEPAREIULLE.

 

 

 

Midi.

FAMILLES
}
1 Le tout sera vendu à la résidence de

30 |

2.00 . 3.30 FEU F. LAVOIE, Ecuier,

| RUE DU PONT, ST. ROCH,
! FAR L'ACQUERETR.

IRENEFORTIN.

VENTE

BON MARCHE
| D'ARTICLES
| D'EPICERIES
VINs, ear

Brandy,

| Gin,

Thé Vert,
Noir et Jagou,

Homards,
| Sardines,

; Huitres on Canistice,
! Eseen + de Bœut,

I Morue Fumée,
| Mnrue Fratche,

Raisins et Corinthes, |
Fromages Anglais et Atuétis atns, } peut se transformer à volonté cu Canape, en Lit |

Mariuads de différentes marques,

Tabac Turc et autres qualités,

Cigares,

Bivre de Boswell délivréo à domicile aux prix |
i ; A 2 sacde la Brasserie, enfin une quantité censidétablr

d'autres articles, tous de premier choix et de weil |
leurqualité.

A veudie chez

i H. A. PARE,
No. 26, rue do l'ont

+ “

1230 —GmnQuébec, 4 janv

BAZAR.
TN GRAND BAZARpour uider à exée tion de
z Verlains travaux urgents dans l'Eglise de St

Sauveur dyvant avoir lieu au commencement de
\ SEPTEMBREprochain, les Dames dont les noma
| suivent, ct autres portant Une recommandation à
; Ceteffet,rrcevront avec la plus vive reconnaissance
tout don qu'on voudra lien leur faire en faveur de
cette bonne œuvret

| Mug. Vxove C Tasoetay, Présidente
! .

|

 

Z Levasseer,
P. CLouTIER,

+ F. Manrtixeau
# J.B. Cork,
“ U. LaAPeinTE.

Muse. Z. Levasseur présideru à la tablo dex ra-
| fraichisecments.

Par ordre,

Mue. MARTINEAU,
Secrétaire

Québec, 31 déc. ‘869.

Nouvelle Musioe pour Piano,
MAGNIFIQUES SOLON.

Le Chant du Braconnier, par Théo Ritter.
Salut à Pesth, par Kowalski.
Morte, par Gottschalk,
En avant, par Forbes,
Invitation au Galop, par Beudel,
Ventre i Terre, Galop de Bravoture, par Kowalski.
Un rêve d'été, par Jucho.

A vendre par

R. MORGAN,
Marchand de Musique, Rue St. Juan.

Québec, 26 fév. 1870.

Estacades etQuai à Louer.
LE ESTACADES commodes et sûres, situées du

côté de la Rivière St. Charles, au pied de la
Rue:Grait, St. Roch.

— AU881 —
Le Quai avoisinant les Estacades, aitué sur la

Hivière St. Charles, très convenable pour le com-
merce de bois, etc. Il y & un Moulin à Planer et à
scier sur les lieux.

S'adress:r à
ALFRED J. VENNER,

Pied de la Rue Graut, 8t. Roch.
Québec, 27 janv. 1870.

SIROP ET MELASSE
TONNES de Sirop brillaat des Barbades,

“ “« Mélasse brillante Clarifiée.
Sirop Jaune Doré No. 1, en Barils.

A vendre par
JOHN LEMESURIER.

Québec, 4 mars 1870.

EAU DE FLORIDE.

CAISSES d'Eau de Floride de Lanmau & Kempt,
d'une dousaine chaque.

A vendre par
WILLIAM POSTON.

Québec, 11 mars 1870.

PAIN KILLER.
MEDIUM Pain Killer de Perry Davis & Fils, en

 

 

 

| LA CHAISE-HAMAC PATENTEE

Joints de Machines à Vapeur, RESSOHTS et TAM-
PONS pour Chars de Chemins de Fer, VALVES,
GOMME pour Libraires, ANNEAUX pour la des-
tition, etc.

BOTTES et CLAQUES en CAOUTCHOUC.
BOTTINES ou PARDESSUS en FEUTRE AVEC

TOUS LES ORDRES SONT RXÉCUTÉS AVNG PONCTUALLTÉ

HEURES DE BUREAU:

8} à 160 A. M. 1à3j P. M.et Si ABP. M.
Québec, 17 avril 1869.

sortes d’impressions, telles que :

TETES DE COMPTES,

CIRCULAIRES,

LETTRES FUNERAIRES

 

 

M. G. SEIFERT
:

1
i
i
i

VIENT JUSTKMENT LE RECEVOIR

UN NOUVEL ASSORTIMENT

| DR8 CÉLÈBRES

LUNETTES PERFECTIONNÉES
| ET DE LORGNONS DE

‘LAZARUS, MORRIS & Cie.| CARTES
; MONTES KN DE VISITES,
OR, EN ARGENT, EN ECAILLE ET EN ACIER.

SGbilles s'adaptent parfaitement à n'importe
quelle vue, D'ADRESSES, Seul Agent à Quebec :

; G. SEIFERT, |
; Bijoutier, |

No. 27, Rue St. Jean, Québec. /
Québec, 20 sept, 1869, i

DE COMMERCE,

LE GRAND DESIDERATUM
}
1

 

Etc, Etc.
 

 

 

ES maîtres dy maisons de toutes classes, les
Invalides, les Touristes, tous ceux qui dési- |

rent la réunion du vonfort, du bon marché et de ;
1la durée, doivent faire l'acquisition d'une CHAISE- |

HAMAC PATENTEE, qui peut se placer dans
d'imports quel endroit el u'u:cupe seulement !
qu'un demi-ponre quand on ne sen sert pas, et 
d'ufant Prix $2 Lo et an-dessus, |

A vendre par POUR
WM DRUM,

Lue St. Panl, Quite, | ]
urbe Du mépris RE GREFFIERS,

| AVOCATS,

| NOTAIRES,

|
HUISSIERS,

i
!

i Etc. Ete.

| AFFICHES,   
PROGRAMMES,

Etc, Etc.

J. D. LAWLOR,
Fabricant de Machines à Coudre,

reçu le PREMIER, le plus HAUT et le SEUL
£} PRIX accordé aux MACHINES A COUDRE
DE SINGER à la dernière Exposition de Montréal.
N.B.—Il possède une expérience pratique de

dix-huit années dans la Manufacture dca Machines
à Coudre.

Machines à Condre de Première Classe,
Il à constamment en nains :

MACHINES A COUDRE DE SINGERà l'urage des !
Familles, différentes grandeurs.

MACHINES A COUDRE DE SINGER No. 2.
MACHINES DE HOWE, A, B, C.
MACHINES A COUDRE ETNA(ncfaisant pas de

bruit) A. B, C.
MACHINES A COUDRE FLORENCE,action ré-

versible, différents modèles,
MOULINS A NAVETTE, prix £30.00.
NOUVELLE MACHINE À CUUDRE elliptique à !

l'usage des Families, Prix, 23.00.
MOULINS A COULRE BUTTON-HOLE,
MOULINS A FIL CIRÉ, A, B, C.
MOULINS A CHAUSSURES.
FOURNITURES LE MOULINS A COUDRE.
On apprend aux Damus le maniement de ces

moulins.
Toutes réparations sont faites le plus prompte-

raent possible ches

 FACTUMS,
Etc, Etc.

|

LIVRES

BROCHURES,

Éte, Etc.J.D. LAWLOR,
No. 22, Rue St. Jean.

Manufacture, No. 48, Bue Nazareth, Montréal.
N. B.—On demande des agents partout.
Conditions libérales accordées aux personnes

compétentes.
Quebec, 4 déc. 1869.
 

LA COMPAGNIE CANADIENNE

CAOUTCHOUC,
MONTRM.AI,,

VONFECTIONNE des CEINTURES et CUUR-
ROIES à Patente, BOYAUX, PLAQUES pour

Le tout imprimé avec suin et élé-

gance, à des

PRIX RAISONNABLES.

wv AUSSI =~

Toute commande envoyée par la

Poste, ou autrement, sera exécutée

immédiatement, et les ouvrages ex-

CAOUTCHOUC, en grande variété,

Bureau et Alelier: No. 272, Rue

  
ESS

GRANDE VENTE
DEMENAGEMENT DANS LE

suivants, savoir:

“3000 wo “
£@ 3000 ft

Cobourg, Mérinos français,

déménagement.

Québec, 26 janv. 1870.

"UNION CO

CAPITAL

Elle aecorde anssi des polices sur Ia vie

Tous les porteurs de police que auront payé

de la Prime, ou £2 2 par cent,

AGENTS POLR

BUREAU A LEVIS,

Quebec, 18 déc. 1869.

 

MONTMINY& BRUNET
NNONCEN'à leurs amis et au publie, qu'ils transporteront leur établissement daur la Rue $Joseph en facedu Presbytère de St. Roch, dans le cours du mois de Juin prochain. En vonséque ; +ils annoncent la misu en vento sans réserve de tout leur fonds de commerce à une immense réduetierafiu de te diminuer autant que possible avant le déménagement. Coco,Eutre autres articles dignes d'une attention spéciale, dont le fonda sv comprse,

,

0

Le rin Flanelle, Couvertes,
Casimir,Coton Shirting, Coton jaune,
Gants, Fleurs, Rubans, Velours et Soie, Velvétine

La vente commencera aujourd'hui et se continuera jusqu'au moment du

et

COURS DE JUIN PROCHAIN
No. 3-1,

RUE DU PONT
ST. ROCK,

trouveut |.

1 lot de 4000 verges d'Alpaca brun offert à &d. la verge valant ls. 2d.
Brillant, qualité supérienre, 10d. valant ls. ci.

Drap de Paris broché à 10d. valant 1w. 6d.
1 grand lot de Wincey depuis 4d. Is verge jusqu'à 1s, 3d.

— AUSSI —

Couvrepieds, br.Coton à drap Indienne, Ba
r

‘orsets, Bas,
» Drap Waterproof, ete, etc

#07 N'oubliez pas l'enseigne de la Feuille d' Frable, No. 34, rue du Pont, St. Roch.
MONTMINY & BRUNET,

LA COMPAGNIE D’ASSURANCE

MMERCIALE’
DE LONDRES.

$12,500,000 00.

Montant déposé comme garantie entre les mains dn Gouvernement - ----.- -.. $150,955 i

CETTE compaguie accepte des risques sur les Edifices Publics, les Maisors, les Ménages, Fonds
/ Commerce, Moulins et Manufactures de toutes sortes aux taux ordinaires dex autres oo mips:

à des conditions auesi libérales quancune autre Conquer,dans la Puissance. Les principaux avantages qu’elle offre eont L'ECONOMIE ET LA SURETE
la présente année au 31 décembre courant, au

droit au bonus d'une année. En 1867 le bonus accorde par cette Compagnie égalait cn tmevonn |

LA PUISSANCE.

MORLAND, WATSON & Cie.,
Most

RUE WOLFE, No. 33.

B. MARQUETTE,

 

PHAR

Drogues fraiches,
Méleciner patentées, Françaises et Anglaises,

dre,

larfuUmeries Françaises Anglaises,
Brosses à dents,
Brosses à ongles,
Peignes fius en ivoire.

Denis, Chonx-Fleurs, Choux rouges, Choux frisés

ronnantes.

Toutes prescriptions de Médecins et ordres de

Québec, 19 août 1869

Bois de Teinture et tous autres articles pour tein-

ET AUTRES ARTIC

In Assortiment complet de tou! ce qui est généralement vendu aans wne harm-
— AUSSI —

Un asiortiment complet de Graines fraiches de Jardins. de Flenr-
et de Champs, savoir:

Buttes-Raves ronges, Bettes-Raves blanches, Carottes rouge-sang, Carottes longues orange, Cas-
Latives, Carottes blanches, Carottes d'Altringham, Concombres Anglais, Concombres Canadiens -
trouilles, Cressons frisés, “Cornichons, Céléri blanc, Blé-d'Inde, Persil Anglais, Persil Cansdi un, |
reaux Anglais, Gres Panaie, Raves longues rouges, Raves rondes ronges, Raves noires, Vegrtaise 3
row, Marjolaine, Graines de Fleurs, Graines de Foin, Cerfeuil, Choux d'été, Choux d'hiver, € lex

i ACTH

 

DE

NOTRE-DAMEDE LTV T=.
E soussigné remercic srs pratiques résidant à la Pointe-Lévis et dans les Parcissos « ny iron,”
et le public en général des mêmes endroits, de l'encuuragement qu'il en a reçu jusqu'à ce Joe

18 informe qu'il continuera, comme par le passé, ss PHARMACIE à Notre-Dame de Livis, na-
une plus grande échelle, «L aura constammeut en wain un assortiment complet dr

 

Peigues en caoutchour,
Produits Chimiques,
Remèdes pour chevanx.
Instruments de Chirusgiv,
Savon de fantaisie,
Brosses à cheveux,
Brosses à hardez,

| Peignes de corne,

 

LES DF TOILETTE

de Milan, Féves jaunes, Fiver de Windsor, |.
ramenses, Laitue blanche pommée, Melons brodés, Pois de jardins, Navets jaunes d'Aberbeen, Nue -
jaunes de Suède, Navets Llance Globe, Navets blancs hätifr, Gros Oignons rouges, Satçe, Suris:
Ralsifis, Tabac, Tomates, Graines de Tréfle, ronge et blanc. .

BaF Tous ces articles sont de premier choix et à des prix qui défient toute compétition.
Le roussigné espère, par son assiduité et le prix modéré des marchandires qu'il oftre en v

mériter la continuation de l’encouragement des Médecins et du public de Lévis et des PALos

Médecins ou de Marchands envoyés à sou etais,
ment, seront remplis avec le plus grand soin possible ct Ia plus prompte attention.

L'UNDITIONS :—Aux mêmes prix de Québec et argent comptant.

ALFRED GIROUX, Pharmacun,
Grande Rue Saint-Laurent, Place du Marché, Passage.

Notre-Dame de Lévis, Québe Sud

 

POUR LES ENFANTSET LES MALADES.
Nourriture Essentielle Concentrée.

PRÉPARÉE PAR CHARLES MARTIN.
PPROUVÉE et hautement recommandée par
un grand nombre des premiers Médecins et

Professeurs de l'Université McGill :
Cette nourriture essentielle concentrée, est la

plus agréable pour le goût, la plus nourissante et la
plus fortifiante do toutes les préparations sembla-
bles qui se vendent ; ne causant ni acidité, ni fla-
tuosité, pour les enfants en bas âge, elle remplace
| srfaitement le lait de la mère.

Extrait d'un des nombreux Certificats.

Da. RorerT Craie, Médecin à l'Hôpital-Général
de Montréal, l’rofeaseur à l'Université McGill, dit:
J'ai fait des essais avec l'échantillon de votre
“Nourriture Essentielle Concentrée,” que vous
m'avez donné dans ce but, et j'ai beaucoup de plai-
sir d'en attester ses qualités excellentes. Elle
semble combiner les bonnes qualités de la Nourri-
sure du Baron Liebig et qu Docteur Ridge et d'être
en grande partie libre des défauts de ces deux pré-
parations. J'ai trouvé qu'on la prend avec beaucoup
defacilité et qu'elle s'assimile par les enfants en
Las âge ct les malades. Quant à ses qualités nutri-
tives, elles sont incontestables.

A vendre par tous les pharmaciens, chez les-
queis on peut obtenir aussi des ciroulaires.

CHARLES MARTIN,
Seul Propriétaire,

No. 80, Grande Rue St Jacques, Montréal.
Québec,6 juillet 18609.

JOSEPH X. LAVOIE,
AVOCAT,

No. 35, RUE STE ANNE,
HAUTE-VILLE,    

LIBRAIRIE DE FABRE & GRAVEL
MONTREAL.

LIVRES NOUVEAUX.

LA SOMME THÉOLOGIQUE DE ST THOMA
Latin, Francais en regard, avec dea notes Thi
logiques, Ristoriques ct Philologiques, +t
par M. l'Abbé Drioux, 15 vols, 8 in. jolic
liure, $30.00,

LE MÊME OUVRAGE tout es français, 8 vols
in. reliés, $15.00.

LA THÉOLOGIE AFFECTIVE ou St. Thom...
en méditation, par L. Bail, 5 vols, 8 in, $5.00

THÉOLOGIE DU CATÉCHISTE,doctrine et viv
chrétienne par M. l'Abhé Leclercq, 2 vols, ©
in, reliés, 82.25.

LA VIE DE N. 8. JÉSUS-CHRIST MÉDITEL
ur tous les jours de l'année et. appliquée »

’Etat religieux, 2 vols, 12 in. $2.25w
COURS DE CONFERENCES SUR LA RELIGION

le plus complet, le plus suivi et le plus nent sous tous les rapports, etc, par M. l'Abbé Ris,
3 vois. 12 in, $3.50.

CONSOLATIONS par le R. P. Al. Lefedbvre, ! 1
12 in, relié, $1.00. ;

LES CONSEILS DE LA BAGESSE ourecueil de -
maximes de Balomon les plus nécessaires à
I'homme pour se conduire sagement, 1 vol. 12
in. relié, 75 cts, Len

ŒUVRES PASTORALES DE MONSEIGNEUR
GUIBERT, Archevéque de Tours, 2 vols, 8in
reliés, $3.75.

LA LYREANGÉLIQUECantiquer nouveaux offert
sux maisons d'éducation, paroles du R. P. Jus-
tin, Et cheverry Musique et accompagnement

de M. Nicolas Bousquct, 1 vol. 8 in. relié, $3.75.
A vendre ches

. FABRE & GRAVEL,
No. 219, Rue Notre-Dame, Montréal.

Québec, 23 juin 1869.

SARDINES.
CAISSES de Bardines en boltes, demi-boites cf

  nilechaque. Brel one adillode Parry Davie & Fils, en bores, Ste. Marie. : : [NO. 12, RUE CRAIG, (DU PONT),

|

“SEtoriesÀ vendre par À vendre par F.scuouzs,  |pédiés par les voies les plus expédi-| ‘AT. ROCH DE QUÉBEC A vondre per ILLIAM POSTON.cut, 11 mac 70. WILLIAM POSTON. utes, 11many 1075, |IAN POSTOB. Montréal, 30 jan. 1869.—1a nistestent.

|

oe ot les moins coûteuses, Québec, 32 sopt. 1869. Québec, 11 faare 1870, ,
 

Bureaux de l'Ævénement, à Québec, No. 1, rue Buade, à côté du Bureau de Poste, Escalier de la Bagse-Ville,
Impriment.

A BONMARCH! |
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